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~ETRt1Z A K l Summerhill ýstoc4 armt
TesaeOnt Ca... 2 milles de Teesater,

P .I;8 milles de Mildmay, Q.T.R. Eleveur et im-
orterde moutons enregistrés Oxford Down. Ani-

mau tout âge et des deux sexes à vendre. Cornes
iiondance sollicitée.

Bureau U~ 5M1graphis Teeswater. 010-95 la

TALAYRSIIIRE à vendre. - Jeune',B C bé_Ttail des deux sexes, àparen8ilver King 09e et
chieftaiu nf Barcheakie 6863, v vnre à des Pri lune

dérés. Ecrivez ou venez les voir. D. D)RUMMONU,ý

jr. Petite Côte, P.Q. prés Montréal. av 95-12

BiN DEMANDE- Des solliciteurs dans chaque
0ville it viidage pouir prendre des ordres pour nos

portraits au crayon. Les personnes compétentes Peu-

vent sefaire de bon; gages en s'adre8santà 0- C. &rles

a on, 191 ruelle des Fortifications, Montréal, Qué.

B ETAIL I[OI.STEINqFRIESI[All.
juiie en vente à ri é, bas prix, des jeunes aui-

meaux enregistrée, des deux sexes engendrês par le

célèbre tauraunArtis Peer 90 îH.F. i.B. e7eC.H.F.H.B.

Aussi, des3 vaches bors concours importées de Hollande

.t des Etats-UJils J'ai aussi quelques tauireaux repro-

ducteurs gés de diux ans, de très bonne race et de
ocuformiés exceptionnielles. W. H. BUTTERS, 0,

&v.M.J. Stanstead, QUé.

VEAUX MALES DE LA
Bonne sorte. POURCEAUX
Yorkshire et Tamworth...
Des deux sexes et de tout âge

Spécial:" 1ETALON CLYD ESDALE."
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NOXON No. 34-...
NTouvelle Faucheuse, avec faux eu. avant-

Le patron le plus mtoderne et la construction la plus nouvelle de faucheuse'avec faux es

avant, parfaitement flottante ;la barre tranchante étant contrebalancée par le poids d&,e onduc-

teur. En touchant un resort du pied, la barre tranchsnte se lève instantanément, ce qui lui

permet de passer par dessus toutes obstructions et de tourner les coins. Légère de tirage, la

plusiapide et celle qui coupe la mieux. Agents dans toute la Province de Québec.

NOXON BROS. MFG. 00, - Ingersoil. Ontb.

~* VflhI~ Des DINDONS,
Bat, âgé de 5 ans, bien rompu et de dispositions tran- ~

rle.Père et mère importés. Ecrivez pour détails. 
V A'JX

o rsanimaux enregistrés. Satisfaction garantie. 
VE UX 1

M. D. SMITH, Compton. Que. UN I. 5 e n s P R S
99&-12 

Jeuns P RCS

Moutons 'Leicester.' Et MOUTONS.
Béliers de Peu

- née 1896 à ven

de. Prix $10-0
..............- chaque.. Ms

choisis dans les
meilleurs trou-

peaux du Haut DE -
Canada. Cette
race est reconnu
tant pour s.,
prosur quié ]...'H R .~ E IJ

elaualité de se laine.. Coeilons&*yorkshire'
Jeunes cochons du printetps a vendre. Prix 85

chaque à lge de 6 semaines. Tous descendent de______________
cochons importés. Les animaux ci-dessus sont tous

nscrie au livre de généèaloigie de la Société Général-

des ]Eleeils de la Province de Québec. Volailles

1 a7 st Rocl blanches et LeXborn The Buaver 111%. Co. Gait, Ont. Sole Manufacturmu
blancehes. Reufs àvendre, 81.00 pur 13. Mes
prix comîpennient les ceitif1cate, l'eaibiliage et la

livraisoni aux clairs oit eux bateaux ici.

90-if GODFROI BEAUDET, IECHEMEUSES CENTRIFUGES

Ferme- Il6g Grage a; :Mc A. 1%T ]a XL À%. 91
Ferm Isleig Grngo AMÉLIORATIONS IMPORTANTES.-MODÈLE 1896. o

Ferme de J. N. Greenshile,
ber. OFFRE SPÊCIÂLU

dans~~ le]oco sbirs NY T 'oublies pas que votre Fabrique aura besoin de DEUX SÉPARATEURS AVANT

leomoi Mat A I . 'LNGTEMPS, et que VOUS REGRETTEREZ D'AVOIR PAYÉ $500 POUR CE

nifique lot de cochons de las-U NOUS VENDONS 0350. RÉDUCTION SPÉCIALE pour l'achat d'un DEUXIÈME SÉPARATEUB

tomne dernier à très basix.d pour la Même Fabrique.
Nous entrons les commandes

pour les portées du printemps. Grande Capacité d'Eerdmafi-EtESlmie d'Achat et de Fonctionneetnft.

\ Qatr vrrats importés sont LISTE DES GRANDEURS.

à la e du troupea. *Nous

n'expédions que des snlmaux ÉORÊMEUSES POUR BEURRERIIES.
;,W ~de première classe, Certificat ALEXANDRA No 1 ... Capacité 2200 Ibo .... Prix à courroie, 350 00 Prix à turbine, $176 00 Net

grtit. Adresse, T.D. HffclLIH . No 2 t 1500 ..... 27500 46 9 00600 Net

ayo 
10 961 4* 200 se e 0 meNet

ALEXANDRA No 4.............. Capacité 550 Ibe . ...... Prix à turbine, $175600 Net.

¶IROS. iR][VIING* Ure Ilu eNo7...... 550 ....... à la main, iso 00 Escom-ptes
IpraeNo 7J.............. 400 "....... " 120 0 comptan

Mevibux Clydeedale et Bétail A71 18111-- No8 ....... et M îoo ot o cortsn

NORTH <IEORGETOWN, P.Q. NO il ..... 9, 426 81000 termeus

muas.. Hicik station. O.T.R. No 12 ................ 176 *.........80 ems

retraitant de Outillages Complets de Froemagerie* et Beurrerie.. Klixne un s

YerBbif5.perkshires et SuifliM toutes sort5.ES Ecrémeufle de econde MaIn.D-Vnds 6

.anséliora - Beaux animaux d- Friz.ÀVed, 
5

Queque potée d t ois An A COX9PAGIE D, M~ATERIEIL »E ]LAITEMIE.

Squelques truies; très belle%, ayan
t  BuaUÂUa PEINGIPÂL :-SCOTT JUNCTION, QUi.

remaportées des pxla tout à très bon mairché . OcesBra ubc

zespoudafole lé. JaMMs IeU Stli Bureau à St-Hyacinthe, Bra ubo

Qu.191f chez TAChÉ & DESATTEL.- 15 iE STANTOINE. Base-Ville.
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CHEVAUX 0DE CBROSSE.
Besifaux shorthoru et Aberdeen-Âfl111s Moubl

cbrop.hire et )orset-HRor.

M. H. COCI4RANE, .--. -

6O gIUMRT STATION, E. Q.

Meratsaepem PM 000 écls-% is et Bad"Mé
laMani1, - »- sPm
WBi ds jus"e @4 rhu.ube.

NeITLIN A BATTE VIBRATEUR, & 1, M et 8 Chevaux- MKOWLIN A TOILE.

IN"s avons faite de grandes améliorations dans notre Moulin vibrateur à toile pour 19. Il serait dg voir.

avansega d'avoir nos prix et de voir nos nouveaux moulins avant que de placer votre commande. N'oublies,

pasre Prss à Foin LA. CANADIENNE, améliorée pour 1896, qui est un peu supérieure que la meilleure

etqu e at.se preuves en 1895. Agent demandé.& Inutile d'écrr si vous n'êtes pas responsable. *
J. B. DORÉ &* FILS, Fabricants, Laprairie, Qué.
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La Vigueur
des Cheveux

.Rn cru chevetu
leur coui.er flotureflie
et les cinytche aus, de
toeber. Mir*. H. 'W.
Fee'ick, de Digby, N.

"Il y aun peu plus de-
deux ans, mes evleeux

Scommencèrent~ à grisonl-
- .lier et à tomber - é
- - -~ -c-avoir emulv un bl ou-

-teille de ýa ~guur des
cheveux

~ <. d'Ayer
*~i.*t- >-*- __ nes cle-

veux re-

leur pîi-

lulîlive et
- cessèrent

de tomber, ça et làiineapplication a depuils
conservé ma chevelure en bjonne condition."
-Mrs. H. F. FENwicK, Digby, N. S.

"ýJ'ai employé la, Vigueur des Cheveux
d'Ayer, pendant trois ans, et elle a rendu I&~
couleur naturelle à mes cheveux qui gri-
sonnaient rapidement.' H HW. HASEI,

RioEF, Pater sou, N. J.

La Vigueur
DES CHEVEUX

d'AYER
Préparée Par le

Or. J. C. AYER & Cie., Lowel, Mass., U. S. A.
Lefs Pilules d'Ayer guérissent les iraines.

4ux ElIecteurs dut Çaaade
MESSIEEURS,-Si vous avez besoin du meilleur
[oulin à Trémie pour moudre l'avoine et le Blé-d'Inde
épi et grain)i maintenant en culture, achetez alors un
>IJPLEX fait par nous et soyez heureux; Palu.

,besprla malle sur demande. Si vous gardes de
aceetvoulez ounaltre tout Ce qui concerne l'Ecr..

teule DAVIS, écrives pour notre catalogue illustré.
Bien à vous,

La Cie Manufacturière d'Engin. et
de Machines

JOHN ABELL (LimiOu
Seuls manuLfacturiers pour le C-anad

TORONTO, Ont., Ceni.

LA ME-R EILL.EUSE

Pompe &'Ideal' à. Jet épandu.

Morceaux en cuivre
ou en Fer pour

Dessus ou côtés du ba-

ril. Agitateur.

Elle est garautie.

un Essai est accordé.

Des milliers sont enIîL4~l l
isage. 9ýà

Manufacturiers des

O LD Monuinsa N vent en acier

C~HAP LEy Pomp«es nfer.
&M La Fameuse machine à modra,

& IRi le grain Ifaple Leaf.

eâtapprovîslonnements

ïBRA1TFGRD CAMN. d'abeilles.
2 96-12

-LAàh-

BARATTE "LEADER!"
Demandes à veêr

fournisseur

La Baratte Loai
avec tuyau d'échaP>

ment pour le gs.&

La meilleurè sur
le marché-

si vous le préférez éoel..
vsa directemnt aux fa-.
bricants et demandes un
catalogue.

Adressez-vous à

DOWSWEILL mIos,- Hamilton,

labricants de Baratte, Tordeuses, Machines à Lave,
et de Cylindres pour .e. Machines, ou à

W. L. 11ALDIMAND &~ SON,
Agents de Manufactures, Montrésl.
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Au DIRECTEURS et SECRETÂMRS
du CERCLES et des SOCIETES

&'AGIOULTOUE

AVIS [Mt'IItT.MET

Afin d'éviter tout retard tuns Le pr&'
paraioît (leis listes qui doivent servir A
la distrlibution du *Journial d'Agrlcul-
ttrc" pour la nouvelle anniée qui coin'
ugence cn juillet pîrochain, lieus prns
tes directeurs des cercles agricoles et des
tsclétéit d'agriculture île blen vouîo:
s'Intéresser à l'envol d'une L.ite consplô-
te des mîemabres quI ont Pîayé leutrs souti-
crIPtIons et de faire tout en eUor pouvoir
pour que le secrétaire transmette cette
liste au secrétaire du Conseil d'arIcol
turc, dants te plus court délai possdie.

Ecoles d'Agrieulture

ont î'cî autx écoles d'îtgîiculit1tm'c
devî'oiit. à\ I'îveîiî'i, isîdî'esaaer
directeitîetît atttx diî'ecLýtit's de
cet école-t.

pourt l'étcole (le I'Assotîîjîtioîî,
~aartes.ser à Itd. l'abbé. J. 13

Jioi>î ; pou celle (le Ste-Alîne,
àîdea~t M A. l'atbbé R'ichard ;

pour11 celel d'Oka, :liî 116v. Père
Dcîîî Anitoi ne, qi tp6tieuîr, et

potli' 'éwde (le OotttItoit, à M.
.. M. Lenioitc. à Comtptoît.

LAlîOltAîOI OFFCLa-:lf

DE LA

PROVINCE DE QUEBEC A SAINT-
HYACINTHE

AVIS

Aualyae (li e sttei, d' dri.îe tUlué'.
maux. le ciel, tanlces aimtailres, dle
mauttères agrIcoles et iutrlei.Es-

sals de sentences, ete.
Pour te tarif b'aîutreswr à NI. laubbé

C. I>. Cluoiîuictc lrrttrclîîl du
lauboratoirev. Ce taîrtf a déjà CtE, puîtié,tf
dans le 3ousiial. numtéro d'aoûit M95S.

rit voie[ititi extrauit.

PRiOD>UITS AGRIICOLS

t)os:i'e de l'azote soluli ......... Ul
l'aie 1îi~iîr<ui'...I.00
la Potassic................. 4<)1)

''' ..îîî................ .0
ISaîti eoîîîîîlt coniî'retit -.
ana:lyse' iné'raiii c li; puouvoir
atisorliant Ilour l'renu ; dosage

deà'lar i lve'rs, C'tC'tiieîltB
soilubtles illti 1 ln. solubiles

iltué. Insoulies ;apptréciation
de la fertilité . Ilidlc-ailou <tes

:iiiî'ul'iîO'tta oufinature-s à
fournir. etc ............... *.... 10.1 s

"Essa,ý.I deis sen'ies

DéCtermiination cde la iuirQtë et
du puoir germntitf ........ 1.00

Détern[tinttloti tioiauutque demi
graluiee étrngeres ..... $.00 à* ii'Jt

PLANTATION DES ABEES
AVIS

Un avis a îléJ& paru dans la "Gazette
<tfleteite" peur demtainder nux maIres
des villes, villages et paroisses d'en'
voyer au dlépartemnît le i'%grîieiltutre
A Qutibcc le nombre et. ai îîosglitie, les

îsicsd'a.rbres6 plant(e etes a.nnéýe
dlans chaquet localité.

Au eau où petto nnonce serait passée
Inaperçue, pière d'en pirendcre note
datas c'es colonînes.

PETITS CONSEILS POUR LE mois
DE JUILLET

(Extrlls de l'Alinianaeli îles cercles
agricoles.)

Je rp-ter que dî% lieau foin., ce n'est
ni rouge, la gris, til Inlait, ni Jaune.
"c'est vert.",

lVî'lîe'r Ile treille eii tîlur et Il, nicttr.ý
eni ve'll tes dans lai mêmeiî Journé'e.
ira t metr le laitl à a.<î lireîîîjl-%re ileur et
Il. miuttre'li est'tiSait'< velloiteit le îuôîue
J 'oiir.

Il faut fille le, folli e'laîîffe bîeaucoupî
eu velllottes ou cii tasscrie pocur chantf'

fer trop. S~aler le foiu.
:e lut miettre tlîîîtillux (]ait$ le

ilifflii li aplrès la coupe (tu f'olle. Leur
dontner ltôt (lti fourrago vert ei tabois-
dlan ce.

Voir' à ce quetî les %,:telles l:îltlérus ie
muanquîent pasi de< bonnie e:îu et esi abisiOt
udanîe. Dui ,eI tous les JOUrie.

:'e t eî'ls auj inaîlî dledansiî au1 four.'
11.12.t. V'n d.ut l 1'jour, ai les îîîouelîcd
fonît trois il(- 1-Invlgr.

Veniler les é'tabîles e rni«'qulec et
l'imîloyer la V'iaux et le (chlorure de

Mettez, les fainielrs colis une bontie rv-

JI isC7 les dîtîaea<e îinnlère IL
tes failre tiarager réguièremienit et suie-
."eSsluiit.

Voir plus qtue Jinias A 'ce qu1e le.,
,.teles roieuît biten treilles. parfaitement
(gouttc-cs.

L.es révoltes sarelc'es rclamiîent en ce
mis sotte l'attent'ioni (it cultivaient.
F"aites< piasser la houe il chieval entre

lesi rang~s des cultures sarclées ausiP [iro-
foiiidlémelit qule pîosstible itexeejîlé pouur

I asis )a1 pîremière mtoltlô dui mois.
>eezeSii lse terre leui enlgrailssée. de
1:1 graine le i fttle IL rntlson.d 4; D IS.
tînt airpenut. V'ous pîréparercez aIlîls pour
I. mis de Sepîtembtre un excellent jift *

il rage ptour ler, moutons ainsi queo polir
îe téetaIt A l'enigrais.

.zurvelltez nttentlyenit'Ot vos niaclôns
l.omir nie pas leur laisser porter trop le
fruits et I)îlzîc7 les îranCliS gouîr-
1 * a i tic .

Cî%telîlez régulièremtent le" concomîbre.,
et leq cornichions stîssitt qu'ils sont
<'une moyennte grosseur. et lie les lais...
Jaias ninrir si ce n'est pour leur
gtntIne.

le cleris. qui1 oeil C'té re a<usit
mios dle JuIn. doivent etre trnsplantués

dains les; fosses in) lsq acquerront la1 Nll
e.aeur et la saveuir qu'ont en exige.
Si-irclez voit cultures dle Jardtin avec

le plus grand roIn.
Votre parterre commtence il vous payer

< le vos peines. Cîtelllez'y des fleurs potur
,e orner l'intérieur die vieos misots et
faIre apprMcer îN vos amis les chnrmes
<de rîorttculîture.

CULTURES DERMES

Fourragms veru-Engr*~ verts.

On appelle culture dlérobiée linse cul.
lire qui se tlit dans la secondie Inrtie
dle l'été l'automîne mêmue. nussitôt la
récolte pt1uttepale enlevée. L.es reolt's
dle fouirrages; ois d'engrais verts faite.,
.tl printemnps. avanît la cuitare, princI-
pale. peuvent étre considérées comme
récoltes léoie. Ce., rt'eolteý <léro-
I-Ces ont les avatagtes suivants:

t. Leo sol est suleux Utilisé pîuisquî'l
produit deux réc'oltes au leu d'une, la
me-llte année.

2.' Les é'lémtents fertilllants, commlîe
lî's nitrates, sonît pulsés <dans le sous
sol par les plantes et rantenés h 1:1 rur-
fa e

3. De l'azote est pîris à l'aIr. iiîtel
bleuî par le sol que tuar la paîtite. Ceci
est vraI, suîrtout avec Ics légunmineues,
consiste les polo, les vesces. le laîpin. le
t nZ'Ie.

4. vlzote et lets Rut" éléments autil-

tifs aiîs t'ont lit; s c réserve A la stir-
face titi î.ot isous un1e forme Insolublle
dans lîsa tières vti«'taî lis et ie peu'<t
Venît ltus être tutsr.1111é dlatts te Boi

5. IDe l'lîtîîus est piroditt ont grainlle
quiaité e~<t cuntribte, <danls Uli' large
tmesure, Î% l'atllorattut îles qutalités;
1'liyet<ltie dît sol.

ti. .ive <'vuti"'-ý dlerOliéejX'tpi'itt
suirtouît dlaits lis temrillîs légèrs. <"s8
eiigrais d'ètre enitrtiîttés dlatts lea stas
iwl piar les pliesC. LAx Icizte 'az'

dt'uneu 'lerre iwii"'. sit l'iitltente dex
pliesrt peutt se miotier a ilî îl rti 50 I1
lpar tiéCet pasr nt'ee (le qtuoi Fatt'i.
filtre il une bonneic récolite 'le blé<. C'es-
uit. pptli seW It tiiI<I)ctanut qti'll
fat Ii ntes-ci <liiiiiî'ir atutanlt Une
po<ssibtle p'ar c-e moyen.

7. 'ex récolitS. dlérotué.es ne flîselit
auxZ 11uvt e lbehts iii Ile temîps nt

po'saCehur se iéî'tloiiiier. Les fate-
vtîtses herbies solît toujours el, lutte

a:v lîes howe5 :<tti lorm<tu'elloi le il'des
,u-. ce fonit li- biea cinq nt le dles-
"<usq. Les ctultuires térohié-ea. étant -in

1%1oýenitr' efficace (le meittre oltsttli'
il leur déléîoppettieitt. ninémlêet îair là

mêm'tie tule gratde 'cotioinle dlants la1
mtatin dloe'uvre <Ile sarclage.

Consinue réeolte ilérobéer on petut lie
îîropo-,êr. soit uele récolte' de' fourrage
pîour tes .1tîttianuSl. ea-it 110<' récolte <'en.

veis îrt. Dianîs leq ileti C-1s Il faut
e'lisir oi' plant~e à granud rctendeent.

1î1'itttlîie. et (1'18 tidé.veloppiiiit ranpt'
lt. 0-1 chtoisira île p'trteoceltes9
<lui tirenit laoOde l'air: les Pola, les
Çtf ý é'''l e5 ''5i les lettlleCs. le tr~iNle.
le latpin.

l.tc tretie se, s-ititer à la, aniè~re orîtI.
tIire <laits la récolte prinolliatlle s

na-utres xerîutt seiiiéCs Fair atn laboaur fait
-ltlsit..t la récolte principale eîiiei.

pict irafe et roulées. si on nu la chou'l
ci, il'tiîi liion tplie ptour partir
cette v''ttoa.oi pourra compter sur
unie récolte FsaItlqfl&faIuaîtc.

Ant prInteinps. on préfèrera lt-s loir-
rages verts à e l'atomenne ce seront !es
eaîgrats; verts. lnsuilsosalt laItsq MI'
prlintempst. les engraisý veriti n'ont P-it
te tempský. penantt la crolissance dle lat
(-alluire' Iîrtirlp.,le. île pîourrir dirns te

.,nt de( mardike -à être 11t11(1 à cette -'
cotte et tprofitent plutôit à% celles quI
suivent: elleq peuvent rendre le sol
troîp acidle et exiger l'enmploil(de la chaux:
it'uu luttr. caté, les fourragee verts;
geuliîi5lattîia n'ont pas totujottrnit <

u<Ilnpq le 5<c tlC-velopptŽr sulffisamment
toeur tlno récoite abolîôiîilt.

l.nutoma1e. Il lte faut pasq eIrilltlrt'
d'e'nterrer les étigr-ais verts quand bien
itémp la récolte en paraîtrait trés fatl-
titi' - il f.'tttt "e rappeler qtte plein l"s
tuantest sont. jeunesi pletin elles jeant rich-es
en azote.

L.es récoltese ulrotéc sont. sturtott
poutr les eiltvftteiS qlut n'ont pas l'fîr-
ct-ut né<4'Slalrc polir se procutrer dm<

ciizratl commenurcaux nu dms amIenId'
lni'îîts. lin moyen trè's énergiquet et pr--
cEt-iir d'amnélIorer lettre te1rresq notis
ent rc'conuenaiflonq fortement l'emnplot.

11a11s3te raptiort îleq llgeS clii mérite
ata-rleole mneti voyons qîto le meilleurs
ç-îuttlvateiîr font îles (eng:rut Verts. X.
Mercier. :T. Johin Nestîtît. Mi. Mtî
.Mooqly et %I. Gea. lehaunnn sont à

pour terminer noits devons dire ntai..
contrairemntit a ce que l'on croît xén&-

ra,'Iettent. le, «isaran n'hole pas
Iliot dle l',Ilr et <pie, comme engrais

V-rt. il feint liii préférer len Planton
dont ttoîis avons parlé. L.e sarrailn ne'
tient être eotur.iffl- surtout qute commTse
,'cote nettoyante: on Petit l'employ'er

avcavantage pour jeuagaeflte la quart-
Ité ql'hîllts cl'un sol qui en maincie.
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Tournée finale d'inspection du bé~tail oanadi en

L'iî iléraire' pubslié danîs let No. d'avril est tumilîîé et renîiqlz1acé
par le iiivztitî. Prière a nletssieuirs les curés et à inu-ssieurs les

tsecretitire8 (le rerocI l'ei donnuer aîvis à qui (le (Iraîit.

Avis est donné à tous c.2n1 qui ont aoL..ndé à faire inspecter au b6tail
o.icadion quo l'inspection aura lion aux endroits et à la date qui suivent:

Il TX il? iiiCfK Di
L'Ii(ôPCTION

Tè%mlsccuàa tSl.loror%% L.iài'i 11, )11111 à

Sti.uis.le île 111! .. 15 .
Si"-Ilosts du l>egtlô MardI 16

Champilain Siot-Annù dlu le li.-
rae L.undi 2

<:b3m;Ieln o' . Il
Moen% Garmel Mardi 23
$. Slauric'. 2

Lottizièru . ~ 25
stîGles Voieil. '6

Bjeauce $t.G-arges %1er Il -2
S1'Iramiçuis NercredI 3 .

Doichester Si. - lIas. -le %Vei.

S1el.t 'ln Semoll f ',

Woauimoru.-cy $te-Anne l.inLI, m
. Joachlim ~

bt.IérrIol %terif '
.i'îioe e- Ce 1, Merere1l 10

l'oillet St.Allîan Mer-I 16
St-Cailr .. I

!, -Uballo Iercre.!i 17
NA)>. des Anges Jeu-il l$

S -Iiaymond V,nlretiî 19
Charlevoix 8t.Iillanion Luindi '2

St,..Agnès bler21 2
SI-Sîmeun hlercre.Il 21 %t

St-Pjdèlo Jeudi 25 t

ritcol"t Si-PIerre les I1.c-
quei. Mardi 4 aoû~t

Ste-Gerirudo Mercre'2î 5
St-Sl'r Jeudi G 4

SI \Venceslae Jeudi 1;
$te-ilerieîu.i Vendrir. 7
SI .Grtgoire Samedi Stt

Nîcolet M ..
Drumnmon1 $iCyrille Ll.u.i 1ii

tJr¶imon-Iville .. II
St-Germain lui

liagut Ste.llAI4ne Mardi 11
iSti.yacintie St-Harnabô 1 i
lihelîcu ,t-L.ouis Mt.i:>t '1i !
Vterchèrie Verchèr.!s Je.ui 1

Si-Marc Id
sto-'rbeo.ioste Venire, fi 1

sl-Jean btt- aentins hissée'iî i.,

IbierNille Iber%îlle Ltiîil t?
H4ouville Ange4erdien, Mardi 18
Bagot St-Ilîe l

eStimon Mercreil 19
Si-Llugutts 19 P

Richelieu St.Marcel JeudI 211
Yamaeke $t.Gulleume Vendredi 21

St.Dald Samedi l3
ÇZ-4ûoýeentir@ 1 "Inil ..

Boutille Ste.Angèle Mûrili 25 aoal
si-Jean "sliis Mercredi .16

Ilchoiieu St.Ours Jeu-fi 2
kýt.JoseI h dk "orel V.'udre fi 28

Yemmaska Illerreville 8emi 29
Btaie dlu h"'bîre 29

St-Maurîce l'ointe lits Lac Lundi #,Juillet
Yeaciicti-t .1 6
SW.larnehéê Mardi 7 -
S;ha%%ngami 7 t

Uiasklnongé SI.-I.én Slercre.hi 8
SI-Justin .'

Stlidece3 Jeudi 9 ~
Ilerthier SI.)Ilribélrrnî Vendredi 10«

SI Cuthberl .. 10
Berthier S muI h I
Ile élu l'ails Il

lA4altrie Lun-il 13
I-tNorhert Mardi Il

SI*1)amien 14
Joîlite $le.Nlizabeth Mercredi lb

Ste»MSlanIe .. 25
St-Amhroisi Jeudi 16
St.i'oul 16

Montcalm StJaj;,îlle Vendredi 17
IiAasomption St.Sull;dce Samedi 18

St-laul l'Ermi 1 8
Lachensie L.undi '20

Lac St-Jani La4c [ouchotté 6 juill[et
Iloquen dardI 7 -
flt.IInucQ àM.re.4 8 s

I'arrin'lu dlu
trahin A la btioun

4 p oni.
2 P. M.

9 a. u
2. le.

e. ni. A ~'gii
3 P.lu.
10 a. mi.
3 P. Mu.

Iii a. ni cli.z M. ers. Gtagiiô
Y a mn. A Iëlt

.0 enl. A 1*(glsh
Ut. ni. A laSt. 41 1
2 fi. ii). AISIa
e a. ni. .

île. ini

ae. lit.

sop. ni.

104. in. A *gls
10 a. m. A l 11
10e ai. .

Ii0 e. lu.Algls

10Oa. tu.
10Oa.mn

10Oa. ni.

1. lu. tat

')a.ni
IOP. ta.
i; P. M. a iai

lu 
Ipl.in. A 4.gb

9 a1. ai.

3 1. ta. AIl'egi..
1 . mi.

9U e. lu. A la Stalio

3 P. ni. A l'église
Io a. lu.
19 e. in. A la Si.ldu
Il a. mu.À 'gis

10 a.n. A lasI. du
10 a. Mu. A lé Ie
10e m.AlaS a

10ea. lu.

ip. Mu.

30p. mu.

3 p. nm.
'0e. tu.

I0Oa. ni.

10ea. mi.

3 p mi.
20ea. m.
3 P. Mi.
11p. nî
0ea. mn.
331). lu.
lOi lu3 P. lu.

Io0a. lu.
3 p). Mi.

10 a. lu.
10 a. lu.
3 p). lu.

10ea. m.
4 P. M.

10ea. mu.
9 a. m.

i Chein 414' fer

on 'lu 'It~imin

on lu chemin

de8 fer

on du chemin
de fer

chemin deo fer

[.ac $tIteaQ Sit4uselil d'Aima m--rcru fi 5 juIllet
SI.Coear de Meorle 8
Cqlltun Torht5 Jeudi 9
St.Jférom i VendIredli 10
13côdo 10

t opelicien i
Noruanîitn Lunîil 13 e
A11.811-1 13 .

MilasoIl Mardi 14 e
Chicoimi S;t.IOIioiiîîî Imeecrul i 15 e
Qaéleoc Césle ltovro Zllar i 2juIn

Ién Iît-l)ayl.l Nterr.It 3
!-Si.Nliolai J,'udi 4

Wle wee-don Marili 9
SInael :aticook }MoccredI 20

IlaIley
Compton tlI.MeJo .Jeudi Il *

tonl Von Ire-li 1.1
%Voire IliswelI emî 13 e

Mêgenlic St.I'ierre Ilaî,tIei.î bardit 1
Arihasha AithIebàska 16

W'arwick Ne.rcred 1 Il
Ste.llélène "cýiJ 17 i

Slieitorl Weôî Sheilorîl Satiflei *.10-
Trreboiine Stt-'-liqertsu Ilarl 7 juillet

St-Javier 7 t
StuA.,nne dles lat.

ne$ MercriedI 8
Maocoucheb - si

S1'-Marguerite JoUi-; 9

St.Jovite .. 0l
Oilawit Tîjurso samte4 Il d
2 MonI,.gnea St-I<ustacte L.undi 13

Oka Mardi 14 -
JaCq..Cartier Ste-GueviÔa, MIIrcr, il 15
(:baleaaguay Sio.-lhtlomèîie Jeudi , 6

8SioMartino 16
1 luwîck Vendredim 17

feeauharnuls if,.auliar nois .. ,
.$tniIas similI1 fil

Vaudreuil Veuiriuil Lunli 20
Soulaitges Le., Cêtdres 2 o

si-Clet %ferli 21
Vaudreuil stttJuesin6 SVýrcred1 221

sr(e.Ilarctie Jeadî ?3
12.g-luit. 2 3

NapiervillO bt.C.yir:ea sjioloi 2 !

1 l'. ni.

20o. in.
ae. ni.

m
ae. n.

10 a. m.
10 a. m.
80 e. ini.
3 .ini.

10ea. lu.

Pe . in.

7 a' ni.
Ila. lu.

Ia. Ln.
9P. [l.

70 A, ni.
3 P. ni.
9eP. lu.
8 p. ini.

10 a. îi.
3 P. lu.
10p. lu.
3 . i.

10 a. ni.

10e0. ni.
3 p). ni.

3 le. ni.
lu a. ni.

10e. oui.
I 1'. ii

3 le. ii.
10 e. oui

2 p. ni.
Ila. in.
3P. in.

Il) a.ni

10a. i1i.

A l'égise

A la Station
A l'église

Au moônastère
A la Stiation
A liti

A la Ft. du chemin de fst
il du G. T. Il

Ala Staion -lit Quellec
té Gulral

A l'église
A la staition

A l'église

A la Station élu C. P'. R.
A Là Sîitin du chemin

do for

A l'église

A la Staion du chemin
dot fer

A la Trappe
A Iéèglisti
A la Station 'lu chiemin

do fer
,lu Gra nd iroiic
iu G. Et. Il.

tCent. V'ermont
dlu Granit Tronc

Al'egllu,

A 14 St. du chemin de fer
A l'église

AVIS IMPORTANT

N. B.-Cette tournée d'inîspection est gratuite, mais soumise aux
conîditionîs suivantes e

Les animanux devront être amnenés à ces dilýrenits postes. Cha-
que animal devra élire itccoinupagneé d'une formule, dûîoielt remplie;
eette conîditionî est de, rigrueur car les inspecteurs n'auront pas le
tempjs dle prendre (le notes. Les inspecteurs nle pourront, pour au-
t.iine raisonl quelconque, aller exainier les ainimnaux chez les parti-

<ullierzu. On ebi. prié daeFiner les animaux un peu avant l'hetire, alini
dle profiter <lit béjour de l'inispecteuir car, danîs certains cas, ce séjour
sera trus c:ourt, Leiaendatit ou nie dlevra1 pas ocraindre que le temp)s soit
trop limité car. osi tout est prète 11>0 alnux pet eut être examninés
dans 15 à '20 minutes.

J. A. COUTURE, M. V.,
Secrétaire,

Société généraleu des éleveurs,
49. rue D.-,sardius, Québe.'

1; IlA rN )F EX(.Ult>IGlN M; 1lll..-11.5

à MONTREAL, à OXA et à OTTAWA
pour le 29 juin 1806

A la S'atian du Chem.iin
le fer, tirg;illî-'4* avc ie4 al4lirilial loriî ue 3:a

A l55gi 8se i ;r.îiuîeît-ir Nl gr It-gln pa:îr let; îltde;
1' X. Mltollu, curé dle st-L.iilxrt. .1v..
Mharqjuis, :igeit de- voIoihiltoîî et It. 1'.

* lî ',Ltioti du chemin ul'rle:îI:leuuhleu e i

du fer ('ruIx", touî, la diorelou di- 31.l
:î hi-uloli lt!re41 A îIicol.

A Iêgiae L.e sacumlix et bolide lî:îleîut le 3.
A la St. du chemInd lfer ( n<4lN" 4ii-la tests1 à laîîlIslim l'
A l'églisueeiîiuiî~î~ et il àera i néwigézc

.4 11oi iiiltre A donnîer le coufort il 30,8
paissagers.

(>u-becc, le 2) juin, os, ( lira, a. onî., :îrr'-
faut eni reilîuitant le ficuive, A Sîico.
îîîîîald, il SI-Nieolin, à la1 lolite-.Ittx.

A la Station (tu Chemin 1Stiîome3 SeClrnier Il Phton. il 1.oiblilèru, il. uŽEiuIe
* la 814l dahit let à s t-Jce&n DoachallU.

'Il IIANSSIOII À Dies CONIIlIcE1s
AVASi'A;l2'SES

IPrix iti p'Sl ousr btoi le, iU3i.

pLf. ar lt, et $1.00 purl deux por'-
'i4mî.4 de. la 1114 111t' ini:lgu.

J 'olr chauel repa;s puris 31. bourd dis
bateauîî 20 cenîîi s.

Pouîr iI'uage d'unin î:itelam o11 d'niue
Ililssi4. 50 Cenîiii.
Poîur Plusage ul'îîî lit decilîiSIO

gc)lîr sonit le- voyage-.
.4 rriv(e à Oka le maîlrdi min î

iXeuîtreloîili8eti auiront toute0 la jouîîCe
visite aîlr la Per'îiE-lcole de lut. 11P.

'irl)lIe. 1~L* Agrlcuîlîeutiî auîront
rilî~llIuîîquîcLale 2mailinge' de se.

n iiîsel;,îîr sîlr ertaies opér.illoi
zi.:ritoIî',î d'.ir)s le.s îuruecèdCs ioîl.

'Mardli soir, dépanrt d'Oka polir Ot:î.î,
tbfl loin ar rivera iuitrerei mlni.
jiais la Journée, v8Iste dle la capItàlçe
et de la Venie Exjî0rlmeutl. du Gou.

finit' bt
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Mlercred(i Fuir, dépaîirt <VOtaîva purl
Mtontréaul ut) iî'e; flcîuluîiiue eur.
relit piasser la Journéeî lie Jeuil.

Jecîudi Fioir, dépîart (le Moîîrtii peuur
Québîc cil l'oîn aîrrive'ra venduredil <lait
lit matntéîe.

thî pourra si- pslurî'r <lis luilleis
t'il 4'aîli-eîiit soit lits eîliilniiel<ii
vert, sonit au lt<uv. 'M. Mélil, 14uIt .1ii
liîiv. Mu. N.nta iiln et sonî iuire:uîî 13i ii
.I.nîîlsq, Québlîec.)

.%fii le e ompiiléter l'orgaiilitaioit e't
Wsîiuirer un secnd batea î'îii 'l ' cet
liîeoln. Il est lImportiant uue I nus %est
t-'lleia soentîl veîiiîs iii oit lo'iis a iau.
lje 10 Juîin. A ceitte fin. :î' 4..ums .;
eur&.' <les diverses îuîtiiulsae.- lits l)Ioei.
se pourint s'enîtenîdre avec lotia :
rîîisiîienis re4liidctifts et se laettre enl 1<'.
laiton avec lulits îles orgaîîiîteums slus-

Leus Dl)aîîcu île suont lîjît admîis~es à
fajire leartilule t eitte exeuruiîi.

ltév. 3(15. NAItIUIS.

B& vale nintritive-lêgos gé6rales
à suivre dzn, ui prépar'ation.

La1 fabtricationî titi culte est îîîe oluôrîl.
flots très lImpuortante: îtiivait quli l,
(<iii es'. bilen ou sisi failt, sav;iîî
réelle conîsiste aluiîit, pit varier dani,

des3 propîortionus ceiil.îbe.Avc <lu
fuite blen fait oit pit obtenir bieu uîi
die lait îîu'îîvv la mêmôîe quantité lit-
f'o maîîi fait. qi e travail est fait mu e
tifgllgeîîce le cultivateur sî'expose- il dei
lictes ituportaite8.

Uta valeur d'un fourrage dépîend< :Io
(le la quîaniîté~ îiôAîiît utrlUfs gilI
conîtienit; 20 tle la llgcatibliiiô di' i-e

à 'îîitsee t itrle du piourentague -iwi.
les anîimiaux lIKuvelît eii dIgérer cflee-

ttiet. Or, SMtIS ler.rlem' de la 11:1lîre
dlu sol où ls sont cultivés, deux choses
aiissent, encore sur la compîîositioîn le-,4
fourrages et sur leur îiigesiibiiité . lu
l'tge auulc ils sont colupôs ;2o la nila.
Mèire dent ils sent pîrépuarés. L--s jeiîiîu
herbes sonit eu effet lus riches en niae.
tiAmes îazotées tileât idiîs qu'en 61.'.
si cets suitièraui et contienneint uelule
ti oindre puropoertion d'iydmocarboîcu, et
dlû fibres îuleaila que celles <lui tl
îîîllri. lits atre côté, titi foiirrucu'
quii a soufftlr le la pluie penîdanti 1<
f:aage lperd liste pairie île ses îîiiitiôreuî
tit.tritives. Cette porte s'accroit licou.
coup lorsque le foin reste lo16iugtclîi
suir le terrain et fermente pondant qiu'l
et lavé par les lles..

len conséquence, lueur avoir it foi
riche Il faut :

le Couper l'herbe lorsqu'elle est vii
flieur et pas plus tia. Lorisqu'on a unel
granîde étendlue do terrain eli folie. il
valet mîieux conmmencer à couper plusi.
tas, polir <lue lherbe couipée lat derniôre
le s3oit au pluîs lard au inonieat ouù ellie
perd ses fleurs. Si le pré se cetîllis.'
(le plusieurs variôtis ne fleuriss'ant pas
cii mttulo temps, couper alussitôt qiue
la plante doinante "st on fleur.

2o Ne couper à la fols lisse e, quî'on
est caip Me1 de iruvnlller et die rentrer
<lrns dle bonnes condliions. On perdlra
incluis eii laissant l'herbe îîîîîir sur

pieîd qu'en la laisajt exposée ailS lui.
tensipArles, une tels coupé.

Un Les fourrages qui eut beaucoup.
de, touilles, comme le triène ou la lus-
zerne, doivent tre travaillAs avec îles
piéeautions spécilales pour lie pas on
détachier et ]aismer sur le sol les feuille%
<luI en forment la petle la plius nutel.

OE3ILES IT COMFEINCEs

oriELrC. nu, cT-OE TE. DmE
lA' .- oJour <le li féle de Saisit.

Isliore, cei cercle a distrliu(. parmiî
ses mîemblres5, 60O Jeunies tirbeii frul-

tiefrs, poinifflelrs, prunierts. e. Un cone-
féteîîler n donnéô, eniin trîîîo ep, tics

*'xplleastlons fauchant lit culture stlel ver-
gers et le mloyenu di'en nugîlîutor hit
voleur et la eiîîfcle <'une îiiillrcm
eeîoliîîliqîe.

CEIîtCLI1 pu, 811-Al'PlI1<>MIE. MIS
D1 lLE1E'tcîî, toirrilghresJ

-lrulo <le trôllcY-flaîîs le cours 'li
mis d'avril dernier. moilleur J. B. A

lýIcbfll de Jollitte. est allé dlonnîer uis
('infrenice h Ain.iîî et Il iînusý

eeîmîîîîuîîîi1que uelquies d<i l'îimitres.
îfiits sur cette piaraisse.
T.o sol, qui n'y et pas le première

illiailô. convient bilen cependîîant polir
la pro<luctIoîi <lu lait. il y a troll; fro-

*agre. La culture des foîîrrag.'s
verte et îles legiîîs y prendl beauî-
coup dl'extenion. Le cercle comiprendl

150 mîemblres et offre. cette année', deS
prix nu mniant de $52.00 pioser titi con*
entura le raclines fotrurr b"e. il a
îltj1% fait l'oeillet (le Irel srlel'e

îîuîCllor.e.q. %Mnlgre,. lit nmonsieur 111-
chantl la pauvrecté îles 1jînturageo, i't<'
dlernier. le rendement moyen, par va"'b'
alô t ,27.00 peur le fromiage nîetlîu
OnI al lvrô au commnerce (le la grane

die tr,%flo peur près de 5,000.00.

<'EiICr.E DE LA rOINTF-AIIX-
'lilENInr.F1. CTRn DE rORTNEUTI -

AVANTAGES DE9 CtlrTJrUnrE SAIt-
MLE-n1P. le docteur G. A. La-

rute, membre dit cercle, al réc~olté, flur
sien arpent de terre. 1045 inots <le """»
teraves fourragè'rff. V.annéfe oivante

15).Il a SeimiA suilr ce Même Champ 2
minots <lao n ui ont prodluit 48241
livres dl'avone. ce qui fait prèis de 1412

l'taaîx<e 5 livres chascun.
Ce rendement extraordinaire dé~mon.

ire linine avantage qu<'ll y a à1
cultiver le% racine4 foiirrazèrcs, qui
ticnnent toujours un grnd rendenment
-t qui préparent admuiralement bts'ii
Il' terrain polir le's r-elteq ultérieuire,

(In eii a lîie preuve par les rôsultniiî
<-bientiis par le docteur Lamue.

CPRICL.F DE ST-BONAVEINTUItE,
f%"IJPT>N. CTFI DYM S<.C
<'i.rcle. fnrni(t seuîlemient îleliîls qunate
unne, a produit dijli dles nrmtlloratIensý
réellea.

Il posse do nmagnifiques animaux
<le reproduiction. les trouipeaux <le r.l-
ce. des Instruients; aratoires polir la
<-ilittir Parcille, îIc;leslles & cheval
pour lalninsoîîîcnt des lorraIis 't
l'enîtretien des vole publiques, troIsR
fromageries et une beurrerie en opéra.
liante.
Il'iuellîurs fermîiers loot îles silos par-

Peaitement condlitlonM, deSf Peparatelirs.
<le. sarcleuses etc.

Chaque anî'. lise sommeni est oe-
frayée polir <les conîcouirs <le Iétîglii
suir pieds : patates. lld'inile. licitera-
ç'a et carottes fouîrragè'res.
T.e choix îleq grainesi le menc(e ûqI

sous son contrille. il compte au-delà
i- deus: centis nienibre..

lctte anniée $2.5000X ont été souserî-
tes rien que pour lai graine dle trèfle.

L.a direction doe ce cercle est conîfiée '

M.iTerni.an F~orest. prêaiu(leni. W!I-
lîroîl Riv.amrl, vice-président; Erne.qt
l.eîîîaire qeerctaire; Ovule Lairuothe.
flonorô Ilenieir, l'terre PatulliOs,
Jc.sepb Desserts, JToseph X'aullius, lt.
recteurfs touis déuireu1i de premonvolr

les Iiitért agricoles lie cette paroisse:
Il ulie tt avoir qhue îles réstîltaies atiq.
fnasnts.

Le curé de laî paroisse, le ltfvdreîîîl
,%. lloniliî, fini eli e'st le hirésiîent lie.

«eruilme. i'cîcuiiiugî' li. tiliî'su oi's frre,,
t'il prenlant lpart à les frélueit.î
rtulîiloiîs, ceiiilie il heums couuirirs.

Eu avant le Iîresrt\4 îgreleo 111

ltee..Cor. 0. Ag.

0110332 ET A'UT1133

Dieu lie refuse rieni
its truivîdi.

VISITE A L'ECOI,E li*V(.ItICUI.-
'iUltf )'(>IZA--le 12 Ilial diernieîr.
l'îisl stiltroinîîsi ml r lit, i'AgrIeuîltîire

î't monelur G'eo. ltlil:ait, juge dlu
tiArte Agricole, c,.<it all(As vlqlter l'éco-

le u'îigriciîlturt' dl'Oka. lis y ceft trouv(.
21 élèves; à <lii ils eut fait sublir nie exa-

menl îles pîlus saitllRuitnts.
Pituileurs de ces ClAves font preuve (le

lî(uîcoup iiîtellIgolîce <t leurs apitti-
îles pour l'aigricculture ne mîanquîeronut

lisîe leur faire obtenilr, pluls tarui.
nîaiîoup de sucetis danst' cette carrié.
re.

A la smille de l'examencî, clîî pîrix o1<t
étA dlistribmués îîux plus imirlsntàs, (fief

tOl NI .1 lonse L.acelî e, de NMent'
<taI 1es prix M u. Rtaoul Duclos, (le 1:i

ilijiti< iIe. *2t'îiie leri : Im. Corn.
lit Deronie, de Saltit-Jean Clirysest~.
sie, OEiie prix . M. Geo. Mifraillis, ij'E-s.
liague, dont la mèIre demeîure acttuelle-
ment en France, 'Ièiiie lirlc ; Ml. Gabrilel

i'croîî, de l'AnîioiîelitJoîî, litln prix.
Un cercle agricole a été forméi cliii'.

les ClAves, Il Y al qulue temle, et cu"s
prix ont été payéei à lat coiî&lltion <111,.

ces Clvs peinites prAliarelt ail nîotes <1<'
l'' ceýrce unî îuiliîîu ileuî l'affi iliaî il

dii bétiail, leuel sera pullô îlaîî le
"*JOunl d'Agriciîtlttire".

L.es différrents dépaienieîîts île l'écoleî'
ent: iî Ientè(re'uC- le visiteurs. Il-'
tait. filen îlest cultivate'urs trouveraienît
hîrolît & aliler se renudre comlpte par olivz'
nieineîs, ler les lieux. de ce que peut
faire tuno saine théosrie agricole, Jeointe

hiibonne pratiqîue. Surtout Ils do.
'aient y enîvoyer eli plus grandî nomrie

leuîrs entaints.
Celte ce. avec les amélleratleng ift

aldliioîs qui y ont éiA faites, et qui oci
Cî.ti au-<lelit de *130000 aux Rit. PI'1.
Triappistes, peut maintenatnt conftis-
faicilemuent une centaine d'4lôvele.

EXP'OSITION ' INTERNATIONAL,
A MONTRIIAL-11 est toîut probiable
qîu'en 1897, une exposition liternnt.u-
ale aura lieu il Monent. Notre pro-

vince devra y prendrme part. Les culil-
v'ateurs et les lIdustriels devront s'y
pîréparer d'eaarce et se muettre eii etal
tic fournir aux atorités, et surtout aui
udéprtement de l'Agriculture, toits les
renseignemnents nécessaires pour bliu
(.lire connaître tontes nos ressource.

ESSAIS DE CULTURE D'AlIIltl',,
FJ'tUITIERS-AVIS.-En 18M,. l'hionora-

lle monsieur lioubien, commtissaire .l,ý
l'Agriculture et de lat Colonisation, a
enivoyé à. un cultivateur par c<îuuuté îles
pîommîiers et des arbres fruitiers dans le'
lut dle faire deil essais do culture avee

ces arbres et île connalire, quelles varA-
tés peuvenît rtnssIr idans les dIfftre--
tee parties de la province.

Il dMîire qîue ces cultivateurs fassenti
lin rapport Immé'diat îles résuiltats qiî
ont C'tô obtenîus avec ces arbires. L.a
publicationi do me rappuorts serai de îia-
lire (I. favoriser l'arboriculture frutti-,
me et la classe a3rhcole en Uérnôral.

NOTRhE JOURNAL, MT1 NOS CiEIt.
OLES AIlItECIE-S EN PItANCE. -Danîs uîîc lettre <tue mîoniiseur'A1iguttt
l)uîuls, du village îlcs Aulîi:leu, îiurcu-

se il 1'lîoîîerablo commuuissaire (le i'Agri-
q littii-,', Il parl1e uluui msg.' lîAlIvqv
u'iil î-ieit <le r-ec-evoir le moiîeuîr

lurl' lIt:îItei, liorieulteur <liaiiii'it

Intituulésî l'Arti die Greffer" et *'La Ciil.
tui't -uiire " Diuil <<'a livres, îîuuuî.
uleuir lialtet parle deî'i cîrcles .gicouli's.
dii Mli î Agricuole et îlet cooluuîrs <lu
<iiltIvuiiu..ir, ol;uiu' u:ii<<ti liri-
ilii, uuuiiuui Ieltl. >iq<uuis k :J.uiî
"ýCe îîîîuiiicui uiui uiîtie.'si' in itiu

CuuIuaihuu: <t àil luiluoi liii-. <l'di. ô i vu
pîarticuliier. ut. reçu. pendanu:u t uelq'ueu
teintesu te '.jlîliaI'' t" % i et à suit gililîî
i.luîgriu iii o ueiu i i de' Iliii auiî-iv.r

'.1<. <'roIs. mieuuril lu'e uîuii.:ie
qlu'enlIlsh<ît lat lettre de. muonîsieur I aiit
ce Se" oiuvrage's. %ils vous uéli'-'
A. lili faire aduresîser le ''.journasl<'Ai.'
viii est ai biîen ri'6g et <liii fait ioili:it
t me avec avaniutaige notre piiiihici' ei ee
Iiulut;trle.< dlepuis (Ille vous~ Y Noye'z .1'-

V-EIIA.SATION DU sOI. l'Ait 1,1",,,
i.LeGUMINECSESq.-Uie vérité bleun

,'iiule :uj<iu'iui en'Igl 5<51 lttiiu.
c'est <lue les pilantes lôleiiîuîuui 4c

irèlies surtoutl, ouît lui hmcii lirmuluri--
tA, d'enurichir te ,oI cii matuières tizut('eis.
Il s'enh suit qîle, ai le sel pîortant uneî ô'ý
gunîlîeiiso î< reçu ou liessAulet auitre's

:igenu, de fertilit. il esqt <'i bon éaist 'l
productioni. Ainil. lits soi puvre et %u**

bleui puut-être renu fertile luar les ciii-
i uire.u iie -uuitsii- lguiiiuu'

Mais, peur qîle les lAguîiliueuses rôisîi-
esent, Il est lndlslu)ellsable (lue le Soui

renfeme les eigrais uiitiôr.lux' : UCIuhe
phiosphîorique, pet.Iasse, chaux.

lUn cultiv-ateur alsacieni su fait. à c'e
sujet, l'expérienre suivanlte

Un champ est diisé en deux parcel-
tls : sur *i'iiî' Il uusiîi is enflur<e fl-

iîi-u lse légiilitie : sitr l'auu-
ire oultîjbe l:a eunib l'îugrlu i.e

que la ltguîuineusfe est présumllée :uceer-
ler. Au printempîhs, Il pîlante ulesi& îîeîî-
îîes lut, terre suir tout le chlu:iii et Il coîlu-

isale (uue les iciîe.4 li'! iuouiniff~ .ic
terre pulanutées sur la parcelle <lit t poerté
lai léguitnctise sent lls dévelopîpé,--.
'enifuoncenit tlles proefondémenut '-t
coqine, loutlîs Cl<uî5c5 A ,'szv ui'ailleirs,

la quantité de mantière prodluit, har luis
plante est propoertionnîelle test dGvôI'îIoput-
Osient madiculaire. le rendeîmenit de Cetle
parcelle est beauucoupplus MIci-.
<Extrait do la 'Osizetie (les Caiupagics"i1

CULTURE DES IlE'EItAVýES.-
juans le "Couîntry Geîitieîiii" dlu 30u
Avril dernier un correspîonîdant dît que
mlalgré l'utlité du silo, les racines sonit
Indispensables suir toute fermîn où' l'Olt
garde des vaches et îles tiioutil. Ce
<',lîlvitetir m oieOt, puri les lueltieriv(-,
hOb Ibaq de êtupéruemîlinite avec autiant

dle sol h l'arpenit. Il éclaircit en pasant
îuîe flieue &inal îîuil tra.vens; les range.
lulenant fiuit pîolices d'espace et laissanît
ceutre poeuces sans y toucher,. Il nest
lias aticessailre do touchuer h ces. quiatre.
poeuces do terraine et si quielq~ues hierbest
y poussent les bettera.ves les é'touffe-
relit bienitôt. Il comuplète les mnquues
uit Jour de pluie. eii y tmutiisîlautaiit
avec un plantoir, des plants qui peuvent
tire de trop ailleurs. Si deux oit trois
l.etterives ressenlt (aiis ellu espace il ses
laisse pouassu'. cI qjuelques-unucs tdcs plus
grosses betteraves ricotAes tar lui

aurumaent été le pirodluit le groiup.,;'1 u
1.l-tultes dloubules oui triples. tIL S..
C:ountry Genîtlemuan.)

I.UZERtNE.-frs de asle deraière visi'
tes à l'école d'augriculture d'Okua. le 12
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mai dernier, monsieur Geo. Buchanan
a constaté qu'il y avait un magnifique
champ de luzerne. Cette plante avait
alors, au moins, 12 pouces de longueur.
Ceci paraîtrait Indiquer que cette cul-
ture peut réussir dans notre province
là où le sol est perméable.

Le directeur de la station expérimen-
tale du Colorado, dans un de ses rap-
ports, déclare qu'un acre de luzerne
uavec une cliture divisant le pâturage
en deux, de sorte qu'aussitôt qu'une
partie est mangée, le pore puisse aller
dans l'autre) nourrira 200 cochons, du
milieu de mai au 1er octobre. La lu-
zerne fournira la ration d'entretien et
'addition de grain produira un bon lard

qui donnera des bénéfices, même si on
le vend seulement 4 cents la livre.

On peut obtenir les mêmes résultats
avec un bon champ de trèfle.

Il est à espérer que quelques uns de
nos cultivateurs essaieront ce système
d'alimentation et nous feront un rap-
port détaillé des résultats qu'ils obtien-
v.enLtes.

GRAINES FOURRAGERES.-Mon-
sieur Geo. Buchanan voyait dernière-
ment, à Montréal, monsieur Ewing,
l'un des principaux marchands-grai-
niers de cette ville. Ce négociant lui a
déclaré qu'il n'avait jamais vendu au-
tant de graines de betteraves fourragè-
rcs que cette année. Il en avait comman-
dé une tonne en Europe; Il en a acheté
aussi une grande quantité dans Ontario,
et tout Indique qu'il vendra tout ce qu'il
a acheté.

Monsieur Ewing avoue que l'organi-
sation de. cercles agricoles est la prin-
cipale cause de l'augmentation de ses

EXPERIENCES SUR DES PRAI-
RIES -FUMIER, ENGRAIS COM-
PLET, SUPERPHOSPHATE. - Le
"Journal de l'Agriculture, publié en
France, donne, dans un de ses derniers
numéros, les résultats obtenus par des
expériences faites sur les prairies avec
le fumier de ferme et les engrais chimi-
ques. Elles démontrent qu'après avoir
déduit le coût de l'engrais, on a obtenu
un excédant en argent par rapport aux
parcelles sans engrais. Cette dédue-
lion faite, la parcelle de prairie avec
lengrais chimique complet a donné
par hectare, par son rendement, 139
francs de plus que la parcelle de la
prairie sans engrais. La parcelle avec
le fumier de ferme a donné seulement
41 francs de plus et celle avec le supar-
phosphate de chaux, 161 francs. L'en-
grais chimique complet comprenait du
nitrate de soude, du chlorure de potas-

les données ci-dessus. Agissant ainsi,
ils rendront un grand service à l'agricul-
ture.

Nos écoles devraient aussi faire de
semblables expériences.

VISITONS LES MEILLEURES FER-
MES DE NOTRE REGION.-A la réui-
nion des cercles agricoles du district
de Saint-lyacinthe, Monsieur L. T.
Brodeur a vivement recommandé aux
cultivateurs d'aller visiter chaque an-
née les terres des meilleurs agriculteurs
de la région. C'est un fort bon con-
seil que nous voudrions voir suivre
dans toute les parties de la province,
conseil qui vient d'un homme pratique.
Voici du reste un fait cité par le "New
England Homestead" qui ne peut
qu'engager les cultivateurs à en pro-
fiter.

M. Joseph Nye, de Fairfield Center
Vt., après avoir visité-la terre d'un autre
agriculteur d'une localité voisine, se dé-
cida à imiter sa manière de fumer les
prairies et le résultat fut qu'il augmenta
chaque année sa récolte de foin dans
de grandes proportions.

Voici du reste ce que fit M. Nye après
sa visite, et le secret de son succès. Il
acheta seize tonnes d'engrais phosphaté
et potassique et en employa 1000 lbs à
l'arpent, qui lui coûtaient $12.50. Il ap
plique l'engrais lorsque le champ est
ensemencé de graines de mil et de tre-
fie et, après la récolte de grain, il ob-
tient sans labourer ni fumer le champ
nouveau, pendant six ans, la belle ré-
colte de 1½ tonne de foin en moyenne
chaque saison.

Ceci prouve une fois de plus combien
Il est utile de bien préparer la terre
pour les prairies, si nous voulons en ob-
tenir de bons rendements.

Ici nous pourrions employer les cen-
dres de bois et les superphosphates sim-
ples de Capelton.

LE BLE-D'INDE DE SEMENCE ET
LES CORNEILLES.-Nous publions
avec plaisir la lettre suivante:

M. le directeur,

Je vois dans le "Journal of Agricul-
ture," numéro de mai dernier, que M.
Ceorge Buchanan demande comment
il doit s'y prendre pour mettre sa
semence de blé d'Inde à l'abri des
déprédations des corneilles. Tout d'a-
bord, je dois vous dire que je ne
connais guère les corneilles du pays
de Montréal, ni le degré de civilisation
auquel elles peuvent être parvenues.
Quant aux miennes, c'est-à-dire celles
qui chaque printemps viennent couver
dans mes épinettes, qui sont fort gour-

sium, du superphosphate de chaux et du mandes, méfiantes et rusées en diable,
pltre. Ces diverses fumures ont été j'en al raison au moyen du procédé sui-
répandues en couverture sur la prairie,
au commencement du printemps. Le
nitrate de soude a été mis en deur fois :
au commencement du printemps et
après l'enlèvement de la première coupe.

Une pareille expérience a été faite sur
une prairie de luzerne. Mais, comme
cette plante, s'assimilant l'azote de l'air,
n'exige pas, durant sa végétation, des
ergrais azotés, on a recours seulement
aux engrais suivants : Sulfate de po-
tasse, superphosphate de chaux et plà-
tre. L'épandage de cet engrais a eu
pour résultat de donner un excédent ch
argent, par rapport à la parcelle témoin,
déduction faite du coût de l'engrais.

Ces faits démontrent, d'une manière
certaine, l'influence des engrais chimi-
que judicieusement employés sur les
prairies.

Nos cercles agricoles devraient, dans
leurs proehain programme, accorder des
prix pour les meilleurs champs d'expé-
riences sur prairies, conduits d'après

vant, dont l'idée m'a été fournie par un
journal américain, le "Country Gentle-
man" d'Albany, je crois.

Procurez-vous chez un ferblantier des
retailles de fer-blanc. Dans chacune
d'elles, percez un petit trou. Passez-
y un anneau en fil de fer. A. cet an-
neau, attachez un bout de feuille de 18
à 24 pouces de long; enfin, attachez
deux ou trois de ces retailles au bout
d'un bâton de 5 à 6 pieds de long; et de
ces bâtons, plantez-en une douzaine .à
l'arpent, dans votre champ de blé-d'in-
de. Plantez les dite bétons un peu Incli-
nés, de manière à donner libre jeu à
vos retailles de fer-blanc.

Vous voyez d'ici ce qui arrive. An
moindre zéphir, toutes ces retailles de
fer-blanc s'entrechoquent, et produisent
un petit bruit musical, qui n'est pas du
tout déplaisant à l'oreille, mais qui pa-
rait intriguer mes corneilles, et à tout
événement les tient à distance. Main-
tenant, que le soleil luise, et vienne se

refléter sur toutes ces surfaces métalli-
ques, le succès sera complet et la ter-
reur des corneilles à son comble. Pas
une n'osera approcher.

Comme M. Buchanan, je souffrais
depuis longtemps des déprédations de
ces oiseaux effrontés et gourmands,
quand, il y a cinq à six ans, je commen-
çai à employer le stratagème innocent
que je viens de vous décrire. Depuis,
je n'ai pas perdu un grain de blé-d'inde,
et mes corneilles en sont encore à dé-
couvrir que je me moque d'elles avec
d'inoffensives retailles de f'er-blanc. Es-
sayez du procédé : Il est simple, pas dan-
gereux, absolument effectif, et ne coûte
rien.

Votre tout dévoué,
J. E. BEDARD.

Beauport, 6 mai 1896.

Le moyen proposé par notre corres-
pondant nous parait excellent. En voie
un autre que nous recommandons éga
lement à nos lecteurs :

Il consiste à placer la semence dans
une boîte de bois, à la réchauffer avec
de l'eau chaude puis a 'asperger de gou-
dron liquide. On la remue ensuite avec
une pelle pour que tous les grains soient
parfaitement enveloppés d'une bonne
couche de goudron. Ceci fait on la sè-
che en y répandant du pltre bien sec
ou de la poussière et on continue à bien
mélanger le tout. On étend ensuite
la graine à l'air pour la faire sécher.
Cela fait elle pourra passer sans difil-
culté dans n'importe quel semoir.

TAILLE DES ARBRES.-A Saint-Hi-
laire, Saint-Remi et Saint-Benoît, mon-
sieur Dalaire. conférencier agricole, a
donné des conférences dans le cours
desquelles il a parlé de la taille des ar-
bres. Dans ces mêmes localités, il a
aussi fait la taille de plusieurs arbres
fruitiers, dans les vergers mêmes, en
présence d'un grand nombre de culti-
vateurs. Monsieur Dalaire est muni de
tous les instruments nécessaires pou
cette opération.

BOUILLIE BORDELAISE CONTRE
LA MALADIE DES POMMES DE
TERRE.-On s'oppose aux ravages des
deux maladies de la pomme de terre
en arrosant ou "sprayant" les plant
de pommes de terre avec la bouillie bor-
delaise préparée comme suit :
Sulfate de cuivre (vitriol bleu) 6 livres
Chaux vive...... . . . . . . . ............ 4 "
Eau....................45 gallons

On fait dissoudre les 4 livres de sul-
fate de cuivre dans un tonneau & moi-
tié remupli d'eau. Pour hater la dissolu
tion, on place le sulfate de cuivre dans
un sac de coton ou dans un panier qu'an
suspend dans l'eau du tonneau de ma-
nière à ce qu'il y trempe complètement.
Dans un autre vase on éteint 4 livres de
chaux fraîche dans 4 gallons d'eau.

Si le lait de chaux ainsi obtenu con-
tient des grains durs ou des grumeaux,
il faut le passer à travers un tamis fin
(sas) ou une toile grossière, en le versant
dans le tonneau contenant la dissolu-
tion de cuivre; on brasse le liquide
avec un béton, on achève de remplir le
tonneau avec de l'eau pour faire 45 gal-
lons, et la bouillie est prête à être em-
ployée.

EMULSION DE PETROLE.-C'est le
grand remède, le plus connu et le plus
commode contre tous les pucerons, ker-
mès, punaises, parasites des animaux,
mouches des cornes etc., aussi bien que
contre plusieurs insectes mordants que
pour l'une ou pour l'autre raison l'on
ne peut combattre avec le vert de Paris
(par exemple, dans un verger, quand
les fruits sont formés).

La meilleure formule pour l'émulsion
de pétrole est la suivante :
Pétrole (huile de charbon).... 2 gallons
Eau de pluie.............1
Savon........................ ½ livre

On fait bouillir le savon dans l'eau
jusqu'à ce qu'il soit dissout ; puis on
verse la solution toute bouillante dans
le pétrole, et avec une seringue ou une
pompe de sprayage, dont on dirige le jet
dans le liquide même qu'on pompe, on
agite fortement le liquide pendant cinq
minutes, de manière à transformer le
mélange en une émulsion d'aspect cré-
meux, velouté. On dilue ensuite cette
émulsion dans 9 à 10 fois son volume
d'eau, c'est-à-dire dans environ 27 à 30
gallons d'eau.

Pour l'appliquer sur le feuillage des
arbres on emploie un pulvérisateur. Lps
insectes respirent par de petits orifices
le long des côtés du corps. L'effet de
l'émulsion de pétrole est de "les asphy-
xier" en bouchant ces orifices.

NOS 2EEBAGES

(8Site, voir le No d'avril.)

Avoine élevée-Fromental, Eaygrasu
français - Arrhenaterum Avena-
ceum-Tall Oat-grass.

(Fig. 6, page 237.)

Vivace. Tige droite, un peu grosse, de
2 à 4 pieds de hauteur, de couleur vert
foncé. Feuilles au nombre de 4 ou 5,
larges, rudes à la surface supérieure,
planes et longues. Epis allongé (6 à 10
pouces), lèche, un peu penché. Fleurit
en juillet.

Cette graminée qui croît en touffes
peu serrées est d'une grande rusticité
et très vivace. Elle entre de bonne
heure en végétation, continue a végéter
à l'arrière saison et supporte bien les
longues sécheresses. Quoique présen-
tant un goût un peu amer, le bétail en
mange volontiers. C'est donc une bonne
graminée pour les pàturages perma-
nents. Quand on veut en faire du foin,
on doit la faucher dès le moment de la
floraison. Si on attend que la floraison
soit achevée, le foin qui en résultera
sera ligneux et de très pauvre qualité.
L'avoine élevée produit un bon regain.

Il existe une variété appelée "avoine
jaunatre " que l'on met quelquefois
dans les mélanges de graines d'herbages.
Mais celle-ci est peu productive et n'est
probablement pas avantageuse dans
notre pays.

La graine de "l'avoine élevée" pèse
environ 14 Ibs au minot, dans sa balle.
Si on la sème seule il en faut deux mi-
nots par arpent.

PATUIN DES PBts-Pa pratensis-
June grass, Spear grass, Kentucky
Blue grass.

Fig. 7, page 237.)

Vivace, productif, très hatif. Racine
très traçante. Tige de 1½ à 2 pieds,
cylindrique, lisse, douce au toucher, un
peu comprimée à la base. Les feuilles
de la base sont abondantes, longues, un
lieu étroites et pointues. Epi court,
étalé, de forme pyramidale (2 à 4 pou-
es.) Fleurit en juin.
Cette espèce de graminée comprend

un certain nombre de variétés d'impor-
tance variable au point de vue agri-
cole. Son principal mérite consiste
dans l'abondance des feuilles tendres
qui croissent à la base de la tige (feuil-
les radicales.)

C'est le mieux connu de nos herbages
indigènes, et un de plus hâtifs ; on
l'appelle très souvent herbe de juin

15 Junil
15 Jmn.
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PîO. 1i-AVOINE ÉLKV*-Arrhlalhii'iut iceuc Taîl Osa (ras.

i.a qîuanîtité dle gruaine A sellier pair1

arpenit est d'enilron 14 livres.

I1AiLtitS. $;,OMîpktt 1'îîturis, du CâuuJa
.Poa compressa- WVare grais, Rn-
glish Blue grams Crceping poa, Ca-
ua(an Biue gqras.

i'lg. 8, pige 238)

Vivace. Racine traçante. Tige dure
et fortement comprimée ou aplatie, de
12£à 18 pouces de hauteur, fréqutemrment
pliée aux noeuds Itérieurs et alors arc-
itontint. Feuilles lisses et courtes, de

lis. 7-l',rosms l'il pns-I'oit pnritusis-Kelîturky Ilie grass.

le cflinii:îtc. 0 n en sèmîe environ Il VuLpiNiDEsra*s-AopeckruspraUeus
livret; par :trîieît. -Afeadew Foxtail.

-- <FIg. 10, linge LID.)

AoaOSvîs VULGAIRE, FranC foin - Vlvnce Rtacines fibreuses et taç.ili-
.Aqroluisa vulgaris-Red Top, Fine tes. Tige droite, lisse, 2 à 4 pieds dec
TOP.- bauteur. Feuilles au nombre de 4 ou

Fig.9. age2U)5, placées à égales distances, tun peu
Fig.9. pge 28.)larges et planes. Ept gros, cylindrique

Vivnce. tnclnes traçntes, entrelat- long de 1 à 23% pouces. Fleurît on juin.
cee et forturant un gazon serré. Tiges Il ressemble au Mil, niais ses tiges et

minices, on totuffes. Feuilles nu nombre ses feuilles sont tplus courtes ; les éluis
de 4 ou 5, étroites et nu peu rudes, Epis sont aussi plus courts, plut; gros, et pIus
très étalé après la floraison. Fleurit doux au toucher; la plante ost absolue
en julilet.il'ogrostls vulgaire est blcn ferme et moinasi rude.

UN BEL EXEMPLE À SUIVRE I

Le docteur Grignonu, conférencier ngri-
cote, nous comuninque peur îîublica-
tlots lu mnîifique éloge qui suit d'una
jeune hîorticulteur de grand nuérite

Monsieur le Directeur,

J'ai un agréable devoir A rempîlir au-
jourd'hui e venant solliciter un esplace
tisus vos colonnes pouir Soumiiettre li
l'admiration de vos 50.000 lecteurs le
nom d'on jeune huorticulteuir de haut
mérite. Enfin, J'ai aloie la main sur Uni
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brave, un héros ni plus ni moins, sur un
bel exemple à suivre."
Aux jeunes gens qui disent que l'a-

griculture ne paie pas, aux jeunes gens
qui sont tentés de laisser leur terre pour
aller grossir le nombre des désoeuvrés
de nos villes ou des Etats-Unis, je leur
dirai : " Allez retremper votre courage
chez M. J. J. Gareau, de St-Roch de
l'Achigan, comté de l'Assomption (à dix
lieues environ de Montréal). Aux jeunes
gens courageux, aimant l'agriculture,
et désireux d'améliorer leur méthode de
culture, je leur dirai : " Allez vous
perfectionner chez M. Gareau en exami-
nant avec soin ses champs d'expérimen-
tation.

ges. M. Gareau espère même récolter
des bananes. Il a fait venir des arbres
du Brésil.

M. Gareau porte avec orgueuil des vê-
tements fabriqués de la laine de ses
moutons. Mais quelle riche étoffe, et
bien préparée ! ! Et quel vin délicieux
ne fabrique-t-il pas ?

N'ai-je pas raison de citer à la jeu-
nesse canadienne-française de Québec
ce M. Gareau qui, l'an dernier, a rempor-
té $113.50 de prix à l'Exposition de
Montréal et à l'Exposition de comté.

J'approuve hautement ces excursions
agricoles annoncées depuis quelques an-
nées et dirigées vers la Ferme Expéri-
mentale d'Ottawa, où l'on puise beau-

tons, qu'il aime à se rendre compte de
chaque chose et qu'après tout il mérite
bien les éloges que je lui prodigue au-
jourd'hui.

Dr W. GRIGNON, C. A.

Nous publierons dans un prochain
numéro les renseignements que M. Ga-
reau donne sur ses cultures.

1 rUtJU~

s'appliquer plus ou moins à la fabrica-
tion domestique.

Pour fabriquer un beurre de premier
choix, Il faut d'abord un lait absolu-
ment pur et sain. C'est une chose dif-
ficile à obtenir, mais si tous les patrons
sont forcés d'avoir des aérateurs et de
s'en servir convenablement, et si le fa-
bricant de beurre se montre difficile et
refuse tout lait vieux et infecté, on peut
y arriver.

Une fois dans le bassin, le lait deman-
de tout notre soin et toute notre vigi-
lance. Il faut empêcher les mauvais
germes de venir se mêler aux bons dont
ils gfitent l'effet. Les mauvais germes
proviennent de toutes les matières en dé-

FIG. 8-PATURIR comPRIM-Poa compressa-Canadian Blue Grass. Fie. 9-AGROSTIS VULGAIRE-Agrosîîs vulgaris-Red Top.

Aux pères de famile désireux de déve- coup de renseignements. Mais je crois
lopper le goût de l'agriculture chez vraiment qu'il serait tout aussi profitable
leurs fils, je dirai aussi : "Allez avec vos de visiter des fermes privées du genre
garçons puiser chez M. Gareau le goût de celles de M. J. J. Gareau et du Révd
de l'agriculture et de l'horticulture. M. Dauth, curé de St-Léonard d'Acton,

M. J. J. Gareau est âgé de 25 ans ; comté de Nicolet, où il est plus facile
Il vit avec son père et sa mère qui sont à qu'à Ottawa de se rendre compte des
bon droit fiers de cet enfant auquel ils
ont confié avec raison l'exploitation de
leur ferme.

En entrant dans cette maison, on cons-
tate que l'harmonie, la paix, l'abondance
et le bonheur y règnent constamment

J'y al vu des fleurs des plus belles va-
riétés en février dernier, ainsi que des
orangers portant de magnifiques oran-

expériences Qu'un cultivateur peut en-
treprendre.

Pour donner & vos lecteurs une Idée du
travail accompli par M. Gareau, permet-
tez-mol de vous transmettre un rapport
détaillé de quelques-unes de ses obiéra-
tions en 1895. Après l'avoir lu attenti-

runlcÀTION DU DEgg

MÉMOIRE PRIMÉ A L'EXPOSITION DE
MONTRÉAL, EN 1895.

soin du lait avant il'érémage--2ri-
mage et soin de la crème-Barat-
tage-Balage, malaxage et travail
du beurre-Température à obser-
ver pour chaque opération-Empa-
quetage.

Dans cet article je me rest'reindrai
vement, vous serez convaincu avec moi aux méthodes applicables dans leg beur-
que ce jeune homme ne cultive pas à tâ- rerles, mais qui peuvent cependant

composition dans la beurrerie ou son
voisinage. Ces soins doivent être don-
nés depuis le moment où le lait est
trait jusqu'à celui où le beurre est con-
sommé.

Il faut d'abord brasser de temps en
temps le lait dans le bassin pour empê-
cher la crème de monter et bien répartir
tous les globules gras dans toute la
masse. Il faut l'amener graduellement
à la température la plus favorable à
l'écrémage. Chauffé trop rapidement,
le lait devient difficile à écrémer et le
grain du beurre est moins beau.

La température de l'écrémage dépend
de la centrifuge dont on se sert et de

1 -

a 1.
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lu beurre devient graisseux. On Pet, 'core beaucoup au buurre : tenilr trotp
encore le renidru graisseuîx si ont le tra' ltem'îps la ciiî il ligie tempé<irature
va:ille tropi. l.e luetirru imî élevîbi to fcée, ba:ratter troll lonigtemîps,
A de l..cle ; soi grain (toit être l<ile<' troll maiîlaxer le beurre.

l'Our le iiircli flgl i ilaut lui dIois.!
lier lat couleur de li paille ;pour les iîi:r- ,Mafin.tnaIlt quîe nous chierchions aul-
citéis locaux Il doit etre d'ue couleuir tii; dlà les iiiers tles maîîrchés plour nuire

peut pîlus fonicée. Enî Anmgeterre oit <le' h<c<r&e. nîous devons eîî montuie temps
manîîde 2 p. c. de sel, les miarchiés locaux 1 tider les exigences <de es nmarchéfs.
un demnident aut mîoins 4 p.c. Si mîainîtenant Doits fins orepu

Mille poaur Obîtenir un beurre qui se
L.e burre dloit tIre enmpaqueté suît- conîserve bien, qui soit bieni ferme, rer-

v'atit les exigences du1 miarché. J'.11l semiblant li da, la cire, If-'èenî oocîîîîloy C, cet éé dle 1SI5, îles bottes de, rf, très Iièrement salé, lise pour que
V; Ibs qli aoît ilutnié pîleitne gatlsfuictiiuî l'oiu puisseu senîtir te set, 1bleu(1,1 il'îrrssêen Alîgleterre. léviter tous les villes et, d'eau, danis courantis Ianc .. et ss
p<rendlre soin de bien tisser le beurre 1impuîretés, notre beurre batiera celui <lu

Daînemaîîrk et obtienîdra fit- réputatioun
aussil bounne que celle de gluire fruîla:î.

Faiîbrican t il( beurre'.
Fermeîî Modè~le duc Comîpton.

Couîîîî'l.

CULTURIE DU BLE-D'<UqDE

Variétés rc~ ado-Cn.vto
des tiges do blé d'indo-Commont
cozr* l bIô-'inao au o-itniI-
Ensilage.

Moluîsleur !ulîî:î.jugeu dut Mé'rite
mal<cule. éciii

I, Le mille'ur rnîo cli dl. cultiver le
blé d'ilde ebt pa:r buîttes, (le trois pileds
v<ltre les 9î.tiîjg ut deux pieds enitre les
lîlîtez, ces derniè~res conteniant (lu 3 . .1

I leu~'lî<îlî~.i le Opliions sonlt lir'
l;q.e5la<15111 Lai culture lpar buîttes5
plermelt dlu pasleî les chuî auix danîs toit-
tes les dlreciiîs, aveu lat szlrcleuhe;
miîîîs lîi t. l sCi1 011dîcr>i re*
cutlaite qu IUCt cuiltuîre lur range'l, et
les tiges 1% .111i11011 il pouIces les unes
des5 autIIres. fluiaîu ba:ucoupj plus due

Il y îlîsleuis î'îtriC'téi (lut iîîflrib;
i'<'lit bienî dtans lit tîolle' ttsuIlîitese

sont excellentes: Kinlîg ut titi) Eue'.
lest Il Roi (les hâtifs) ; Exatra Early
Iluroli (Iluroîl ti ès hâftif) -. lî:tîîîpiui

Mainnouili Stîgar (Sucrô énormîe) ;Saîn-
fond Early Longfeillow (rè6s granîd lia.'
tir) E:îrly Compltton (Ilitt l e Camp.
toit) Cnada Yeliivr (Jlauneu ena:ien)
(;:lundi% wi'tite (Bllanc canadien)."

Ausstôt (lue les éplaE auîront Mlé
cu-Ssés. Il est ncessaire de coupier les
tiges et <Il les aîttacher par toutes ptîi.
tes botites et maises vil 11îoyetles sur IL,
champ. chaque nîloyetie d'enîviron 8 lit
10 )botte.,." ll.es (-pis peuvent être casSs
auîssitôt quo te graîin (le bl&c'd'lde coin-
umenue à ulicir sur l'épis, pourvu qui'il
soit etleuillc (é'pluchéf), treEsé et <uts li
I'îlier en lieui se et chîaud. Rted.)
.. Ausitt quee tes tIges lieront iiièclii.i

Il faut les mîettr'e à l'abri, miîs dubout.
Lem coucher eîî tas tes ferait certainie-
nient moisir. On tieut cepiendant les
«mettre enl tassrles liar ranîgs (le 4 A 5
putell. alternanit avec de la1 paille bîleu
sèchîe. Mats ce miode est trêts Incommnode
quand Il s'aîgira du 8olgtiur les n.ul-
îiîsîîx." (Cula sera facile Cepîenda~nt, si

l'oit se sert d'uiti Instrumnîît bîien tran.
chant pour cuper les tiges tpîr brasséies
ul'civiroit dleux pîieds de taîlpielîr. Une
lîeîe, bleu trnchalnte. tante dec mieux,
uîffit à cette biesogne. ll&l.

L.e mîeillur mîoyeu dle servir les h-.
ges île mnais au îîaîx est glu tus pas-

ler aIl. lîcle-pallle et dle tus iîfllnger
aveu îîîî peu de ',Iioulée Il 01< (le Soli."

#.M. Iluctînnan îccuîîîmiude (le les laits.
ser fermenuiter ainlsi danîs tule botte lien-
daîît deux au trois jours aptîis tes aîvoir
humîîecté'es suîfll'aî aiîent. (ceite fermezi-

lilaî (titi ebt plutôt lnu «treinpage" pro.
loiîgé, ne doit pis ztre îîiacetrop> loin,
il, cauise du. danîger (le fermients nullsl-
lit". Ce 'danîger pourrait êitre évtédut
les tIges, couîpées le plus vert possible,
(laielt hachées, muises en ailes et bleul

liresf'e.. lIed.)
Un autre bon moyen est de plainter en-

tri, chaoque r'uu<g de bIS-d'Inde pour ma-
turlt('. fin rang de bté-d'indle d'enslia-
ge, afin dl'avoir (les tiges vertes à ta
vers celles (lui sont tIsôelîes. L.e tout

mén.tnflang. tî:<lld et fais un sJiO don-
ieaun ecellent eusit:îge."1 (Nous nous

perî;netton'a de fire unt ajouté Dl cette

1896



240
LE JOUýNAL IYAGRICULTURE ILLUS- R

excellente recommandation de M. Bu
chanan. Ce serait de cultiver chaqu
espèce séparément, mais d'ensiler lt
tout, en faisant le mélange des tiges
charge pour charge, en les hachani
pour le silo.-Réd.)

SOINS AUI POULES QUI ON'
RENFEMEES DANS UNE

BASSE - COUR

Eerbe, viand, grain, ombre, abri,
sortie quotidienne.

A ces volailles Il faut donner de l'her-
Le fraîche et verte. Une grande coui
bien gazonnée est préférable à une pe-
tite. Les volailles reçoivent avec plai-
sir du trèfle frais coupé de bonne heure
le natin, de la laitue et des feuilles le
radis. Pour remplacer les insectes
qu'elles recherchent toujours avec avidi-
té, on doit leur donner de la viande. Le
viande fraiche est préférable au bacon,
et la viande maigre à la viande grasse.

Blles recevront avec plaisir les dé-
bils des abattoirs : les coeurs, les foies.
Toutes ces parties devront être coupées
en morceaux assez petits pour qu'elles
puissent les avaler facilement. Il ne
faut pas oublier de leur donner des os
broyés. Il ne faut leur donner que très
peu de mais. Le blé, l'avoine, l'orge, le
sarrasin non mêlés, mais donnés sépa-
rément, chacun pendant quelques jours,
sont excellents. Le son de blé est une
nourriture avantageuse. Il faut aussi
de l'eau bien pure ; de la cendre ou de
la poussière où les poules puissent se
coucher et se remuer est une chose né-
cessaire. Il faut leur ménager de l'om-
bre et, pour cela, rien n'est préférable
aux arbres fruitiers. Un abri contre la
pluie ou le vent s'impose aussi. Il con-
vient enfin de laisser les volatiles com-
Rlétement libres quelques heures par
jour : par exemple l'après-midi après
quatre heures : à cette heure tous les
oeufs ont été ordinairement pondus.
Ne craignez pas que les poules abusent
de leur liberté, elles reviendront certai-
Renient le soir.

PETITES NOTES

Rien de plus Important que de faire
;es foins en bonne condition, aussitôt
uu'ils sont en fleur. Il est certain
que le foin peut diminuer en qualité de
moitié, lorsqu'il est fait tard, qu'il subit
beaucoup de mauvais temps, ou qu'il
chauffe en tasserle. De même le foin
qui reste étendu sur le champ et qui est
lavé par des pluies abondantes diminue
en quantité, de près de moitié, aussi
bien qu'en qualité. Le foin devrait donc
Ctre mis en bonnes veillottes bien faites,
et cela d'une manière régulière ; car
on ne peut presque jamais compter sur
du beau temps assuré. D'ailleurs, les
grosses rosées des temps secs sont sur-
fisantes pour faire grand tort au foin
Cemi sec, surtout lorsque les andains
ne sont pas trop très gros et très bien
faits.

Les couvertures de veillottes peu-
vent faciliter beaucoup la confection
des foin et leur conservation.
Malheureusement bien peu de cultiva-
teurs en connaissent l'usage. 'Les cer-
cles agricoles ne sauraient donc s'oc-
cuper trop tôt de cette importante ques-
tion.

Les trèfles.-Cette année la saison
des foins promet d'être très hàtive.
Les trèfles seront tout probablement

en fleur avant la fin de juin, dans la
plus grande partie de la province. Or.
du moment que les fleurs de trèfle sont
bien ouvertes, c'est le temps de l'a-
battre. De ce moment le moindre coup
de vent le couche, les tiges noircissent,
moisissent et deviennent tout à fait.
impropres à l'alimentation.

**
Hâtez-vous donc de tout préparer, faa

cheuses, rateaux, tasseries, voitures etc.
de manière à commencer vos foins de
bonne heure, afin de finir les derniers
fo;ns avant qu'ils n'aient vieilli et perdu
leurs bonnes qualités. Rappelons-nous
toujours qu'un foin mûr ne vaut plus
pour l'alimentation que la moitié en-
viron d'un même foin, mais fait en bon
temps et en excellentes conditions.
Rappelons-nous aussi qu'un foin étendu
qui reçoit des pluies abondantes, ainsi
couché sur le champ, est lavé au point
de perdre la moitié de ses qualités nu
tritives.

***
En lisant le rapport sur le cercle agri-

cole de la Pointe-aux-Trembles, comté
de Portneuf, nos lecteurs verront com-
bien il est avantageux de cultiver les
betteraves fourragères.

Sur un arpent de terre, monsieur le
docteur Larue a obtenu, en 1894, au-
dessus de 1,000 minots de betteraves.
qu'il a fait manger à ses animaux. La
terre a été si bien préparée par cette
culture que, l'année suivante (1895), elle
lui a donné 70 minots d'avoine par
minot de semence, c'est-à-dire, au delà
de 140 minots par deux minots.

Si votre pàturage contient du "dactyle
pelotonné," qui est d'ailleurs une excel-
lente graminée de pâturage, fauchez-en
toutes les touffes trop hautes qui n'au-
raient pas été broutées par le bétail, de
cette manière, vos herbages resteront
tendres et de bonne qualité.

* *
Les cultivateurs doivent conserver tous

les os qu'ils peuvent ramasser ; ils sont
un des plus puissants engrais phos-
phatés que l'on puisse avoir. Pour pro-
duire un bon effet, ils doivent être
moulus aussi finement que possible.

A Saint-Hyacinthe, monsieur Thi-
mothée Brodeur a recommandé de se
mer plus de livres de trèfle par arpen
qu'on ne le fait géneralement, mais, dans
ce cas il désire que le trèfle soit coupé de
bonne heure afin de l'empêcher da
pourrir.

Les cultivateurs en arrivent enfin à
admettre (et il en est temps) que le meil-
leur remède au mal qu'on appelle " dé-
pression agricole " consiste à rendre le
sui arable riche et profond, à le cultiver
avec soin et à l'engraisser générale-
ment ; à ne pas £ultiver plus de terre
qu'on n'a les moyens de le faire, et à ne
garder que du bétail de choix.

Tous les trois ans, Il faut retrancher
tout le vieux bois aux buissons de ga-
delliers afin de les renouveler et ra-
jeunir.

En outre les nouvelles branches doi-
vent être pincées pendant la saison de
croissance, dans le but de stimuler la
.roduction de pousses latérales. Et

même ces pousses latérales doivent
être pincées vers les extrémités. On
aura ainsi des buissons trappus et vi-
goureux, et la récolte des fruits sera
abondante.

" **
On s'oppose aux ravages du "charan-

'on" dans les grains mis en grange ou
réservés pour la semence en les traitant
par le bisulfure de carbone.

Mettez à la disposition de vos en-
fants un petit champ, ou un coin de terre
dans votre jardin potager, afin qu'ils
travaillent eux-mêmes sous vos yeux
et, qu'en profitant de vos conseils,
ils s'exercent tout jeunes à réussir dans
leurs cultures. C'est le meilleur moyen
de les intéresser aux choses agricoles et
de les attacher au sol.

**
Les crèches des chevaux et des va-

chles doivent être tenues bien propres.
'our cela, chaque cultivateur devrait

avoir une truelle qui est l'instrument
Je plus convenable pour ce nettoyage.

* *
Laissez mûrir autant que possible

les graines et les grains qui sont des-
tinés à la reproduction.

**
Tous les cultivateurs qui ont des mou-

tons devraient semer de la navette
(variété "Dwarf Essex") à la fin de
juin ou au commencement de juillet. il
est admis que cette plante est des plus
recommandables pour l'alimentation
des animaux.

On en sème environ 6 lbs de graine
par arpent.

Coloilisatio0-

0OLONISATION ET iMMIGRATION

AGENTS DE COLONISATION. -
"Montréal" : M. L. E. Carufel, No 154;.
rue Notre-Dame.

'Québec" : M. l'abbé J. Marquis, No
3 rue Saint-Louis.

Lac Saint-Jean": Rév. Pères Trap-
pistes, à Mistassini.

AGENTS D'IMMIGRATION : E. Mar
quette, 813, rue Craig, Montréal, et G.
Lebel, Lévis.

PAITS DIVERS DE LA
COILODIbATION

TEMISCAMINGUE.- Le révérend,
L'ère Lacane, O.M.I., qui arrive du Lae

k'éIs-amngenous donne d'excel-lentes nouvelles de la colonisation dans
cette région. Déjà plusieurs colons nou-
veaux sont arrivés depuis l'ouverture
de la navigation, et l'on compte, d'après
les demandes de renseignements, que
pas moins de 200 familles vont s'établir
cet été, en cette partie de la province.

TEMISCAMINGUE. - " Succès d'un
olon."-"Dclaration de M. Thomas
Larouche."-Je soussigné suis arrivé à
Témiscamingue en 1885 à la fin de mai
'avais huit jeunes enfants, mon avoir

se réduisait à $150.00. Je n'avais ni
-hevaux, ni vaches, ni instruments ara-
oires. Nous sommes montés en canot
le Mattawa à la Baie des Pères, dis-
ance d'à peu près cent milles. Il nous

fallu faire à pied les nombreux por-
ages, occasionnés par les rapides de la
Rivière Ottawa. Ce trajet se fait main-
enant confortablement en chemin de
'er et en bateau à vapeur. Il n'y avait
lors à la Baie que l'Ermite Kelly et la
maison de ferme des Révérends Père,
Oblats.

Je m'empressai d'aller en compagnie votre dollar au secrétaire de la Société
du Frère Mofrette, que l'on peut bien à St-Hyacinthe.
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AUX MâIMB DE LA BOCIETE
D'INDUSTEIE LAITIERZ

Avec ce numéro, finit le service du
"Journal d'Agriculture Illustré" aux
membres de la Société d'industrie lai-
tière pour 1895. Le service aux mem-
bres de la Société pour 1896 commence-
ra avec le numéro de juillet prochain
et se continuera jusqu'au numéro :le
juin 1897 inclusivement.

Un assez grand nombre de membres
reguliers de la Société n'ont pas encore
acquité leur abonnement pour 1896,
et s'exposent à des retards dans la ré-
ception de leur journal. Cette obser-
vction s'adresse notamment aux mem-
bres des syndicats de beurreries et
fromageries, qui sont "obligés" de payer
leur abonnement à la société, et dont
un trop grand nombre montrent, noua ce
rapport, une négligence qui leur est pré-
judiciable ; ils n'acquittent trop souvent
leur cotisation qu'à la fin de la saison
et sont tout étonnés de n'avoir reçu
durant la saison ni journal, ni rapport,
ni bulletins, en un mot aucun des en-
vois de la société; qu'il soit done une
fois bien compris que cet abonnement
doit être payé d'avance et autant que
possible dès les premiers mois de lan-
née, afin que le nom de l'abonné puisse
être transmis au Département d'Agri-
culture, à Québec, pour la confection des
,istes du journal au plus tard vers la dn
de mal.

Rietardatires h&tes-VOUS d'en

15 JuN,

appeler le premier colon de la Baie, me
choisir trois beaux lots dans le 6ième
rang de Duhamel. J'ai maintenant
environ 80 arpents de terre défrichée,
sans roches, ni souches ; j'ai une bonne
n.aison, grange, écurie, chevaux, vaches,
moutons. Je ne vendrais certainement
pas ma propriété pour trois mille pias-
tres, et mon matériel roulant serait à
peu près suffisant pour payer mes
dettes. Mes enfants ont grandi et ils
me gagnent chaque année des sommes
considérables. J'espère, avec l'aide de
Dieu, payer toutes mes dettes dans un
a ou deux.

Je suis maintenant à l'abri de la mi-
sère, et j'espère établir tous mes en-
fants autour de moi, si le bon Dieu me
conserve la vie et la santé.

J'ai récolté cette année au-delà de
600 minots de grain, 180 poches de pa-
tates, environ 300 poches de navets et
douze tonnes de foin. Le foin a valu
cette année 17 piastres à la grange et
30 piastres au dépôt des Mrs. McLachlin.

En foi de quoi j'ai signé,
THOMAS LAROUCHE.

-Je soussigné ai reçu la déclaration de
M. Larouche, et suis heureux de cer-
tifier qu'elle n'a rien d'exagéré. Ainsi

M. Larouche depuis qu'il est arrivé à
Témiscamingue a fait vivre sa famille

et a augmenté son avoir d'au delà de
$2'50.00 par année.

C'est sans contredit un magnifique
résultat qui fait bien voir ce que peu-
vent accomplir le courage et la persé-
vérance.

Les colons qui nous viennent mainte-
nant ne rencontrent pas les mêmes obs-
taeles. Ainsi, aussitôt que la navigation
sera ouverte sur le Lac Témiscamingue,
on pourra partir de Montréal le soir et
arriver ici le lendemain soir, pendant
que M. Larouche a dû prendre près de
huit jours pour se rendre Ici de Chi-

coutimi. T
F. THERIEN, Ptre.J
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LES LOINS DU LAITD

La boeiétô d'induustrie liilére du la
l'iusice de qimébc vieit de lase une

avutvelie éditionic <les "Ilileini sur
les olts dlu latit". Ce bluletinm est dis'
tribii gr-atis àt tuits let; (iîiia'. lu l.i
1;0ciêiaé. Ce buleUmi deimait étie viltiv
les 1i1i111ii dle Chacun ic<ls lazirelit de
eiacumie de aros fatbrique's <le bieurre et
de (rouliage. Unt exettiîîlî.an %Ijtit d'21t
cav eioy à ilmicui eeî iaa'tt'
de beurreries et iîvîia;geraeà daLts La
prot lme. si quielqu'unu d'en<tre eux lie
l'a pas rceçu, qui'il icule leu e'iii vyer
tuit liensi. celui de sa fabraique et boua

lt'Mbse. 3aU lieerÔiîmirte tle la société
ul'lîdubtrie liitière ut.'1 aeati et

il cia rc'cevra puar le retour de la imalle
tirs exs11i1îliais'ieeiae

.'alesleîrs lee directurs <les kîre
ries4 et froan:igeniesi devraiientt tenir :ai
îîuuin à ce ,que ce butlletin devieuite le
r.'glemmenLt des la.irotî dle leur fabrnique.

AUX PABIcI4TS DE FRQM,&GQ

i icpiislulîvr aimaite<s le juiraiid
i<t.iaîlî' dla' eiIS el'ut tintii:aqe iti<ils du
Ituiua lei tihrîc.atun . les osel
mt.al1t vit' t'eu'Iiiiiés A la agit dlu M;itune
dle lt (suaatottt d \ut.g Clacdttr.*"
la Soei<mtu d'itdustte l.îîtîýrcenct ce

iîaauel .'s Lt <laiiltioi de se ietir
tua.tre l'envol du cinqîuuate tveuiîns eu
timbres pit<'. £t son st'crétir, ût

ÀhVENIB DE L'INqDUSTRIE
LAÀITIEBE

(suite)

J'.aiiuer.ais à faire- ajuelunes oiuuervu-
tlons pour déuunitrer ju.'aju'A quel point
l'tu'uurjgi;entt donnié à la tf.ubrtvatiuu
dia beurre CU iite'r peut c'ulsttuer u
caumpici) légitie des deutiors putiîles.
S i. patr l'indcstilu laitière nous rea.
d'îns ibrtx<l<ete aos r<su'vurces iliturel'.
les, us btuiitts ti'îiilalres et ulus hia
dustrIels U oUUffrleUnt puas du fait
iln'une partie dis t:te est eîuulàuyés'

Len'our:iger le dGételoîaîîelunut de noire
dstair.e beurre et de fruumage; catr,

el les revenaus (les cllvateumu nugnitia
tîtut. 'uux'l seArvait tu état tl'1clttur
p'lus, et piartanat le uarctnud réalisera
pins de L-nfîLct.s< Ce qui parovoiquera
pins de- dewandes cIiez les nauaittu-
rleiw. Cc que Je %eux bleu fairn! t'ous
prendre, est qua'e'n lins do euapte luts
cultivateurs seuls contribuent aux îjc
cours que nous leur donnsons teiiuril-
ruenieniat.

ISaus l'orgauîls.ttie des <'oclétés; îI'ia
dustrie laitière', sais l'engia;geaient di
tructeurs nabutauts taus la réninu
des cuittiven s. ,ans Lt iiublic'aiics tC,
riudîque de nos baulletins, notre cousaine-
e de fromnage ne ieraIt cc'nlaiuvieit

m'as devenu tc qîu'il s*t iuuour«iht:l
Cette Industrie a fait teileimuenlati <lpîro'
grése Que ues exportations aie froina;e.
qui étalent de $0,1Si4,t'0 en Iffl. orat
atteint, l'an dernier, le nitagnlitique te.
sd do $15.4SSSl. I.'augnientatlotn

dans la valeur aie la paroduction duras:
lee huit dernières :animées a C': tle talus,
d'un million de piastres par an; et e
r6sultat n'aurait pasq été possible entist
l'caeoorageiiient que celte lIdustrie a,
rem par lem ioyens que je viens il'éuuon.

cer. Cette augmentation s'ent produit',
matie qua'il y ait eunalsseieint daens kit

prix. car. grftce àl l'encoiur.igeiuient tar.
tiquez donné àL l'industrie, lc'u perfte-
tionneinenw opéirée dangs la qualIté ont
1-16 Aiait rapides que l'augmuentations

danis la iîuttmatits'. Nuu1i5 a la pîl ainil
tt<UnUer*er it-S ZIîeIeICIs Vlieii1. et muIli eii
jianeurerde nouitaux. L.es 'ulit<ii> cfr
tealuis n épa:rgnéc lius 11:1)ki des ('tises

huanies i.; tlus dii 'un rac'i i. .1
evest liI le teimîlîsi de se d tiiiîlic l
çoaaalîilî la itlatl I dit a c> e t tui

terait :aîi<éliure. bI le- gniiiiîîece dis
beurre tnous ltilantlait to'us les air,
settleaIiilt la IlUitî' <le Ce tiue IlUsi rai'
lire le frenaige. Lu je tii Ilion: e lpas

la mindrile isitt..on à dire glase ellev
aliîliuailiuiî est façIle à li djlitei t'li

<îuelqaaeb ausées. Si nsous :îtmil pauer
etai -ou st'îît anuilaus de lula>i tes lie
beurre à expuier toua les :aile. tuait 1,'

aî,onde tii C:.tidia iit la chiance <l'euà
lîriter. C i5ittetîc~ii.C iu
1< uuiinai légitiiieuiieut l'vsîat'a vr Cia ve-

sainat <'l zîlde an toîîiîîîerce dit Ieurre.
C:et cîîcuur.gesaaiil ne conistitue' pis,

un:e liaJttiuce visers les fabli caliiti -le
ttiu:a;v, baien glue îîuelîîues-uuN pt:v:îeu
duiit q1111il a*a->t p.i5 jubied'ilîu
ics deniers jinlllai a aiider ceux qîu'ils

.lielleiat leurs tuîiirreuii5. Il ne taut
p'as unlîlier qlue les buissons du laIteric
tt*làiîvtr naî té 'd upport s îpar le,; cul.
ilvateurs qui fouraiLtieul le lait :ioz
irnuia:gerlet; i été. Ceux quia appan>
îibloîîîîeiit les thsurrerita dliitr buit
Jusâtezuviat ceux (lui pîermiettenat aux (ru

iiagers d'exercer leur isidurie. Il ai)>
aî aullivaeit eouilit d'litiL Ce WUii
lets tilies indivIdus qui sou. e:coura'

gCs pair l'industrie du heurre esa hiver,
iLs n'unti u consquence, aucune îr.Jslit
de se ltldre.

Il n'es.t alne juste do %cuir en aide
aux f.ibrivanîs de beurre du Cu rlid.t.
purzte qîu'ils oît tiroir aux iluet avi-
i.::g'lue les talarteaute de beurre dei
:îbtres pîays reuolteiit de leurs guusortîî'
alacîlîs. Eu 1sS4';, lors de inca larenaier
soy.'uge an Dancm:irL', j'ai trouvé à i'eî,î'.

palut du ;;oiîvtruc'îutiit deux e>perts '.t
cliq cliuaistes siôCclatllstos, taudis qju'au
Cainîla bous n'avons lias enc'ore na

seul cliinistedist te puur l'laduse
de la laiterie. Nous avue bleil 31. F. T1.

.,*hutt, un des cblmitte lets pilus valsat-
ides du payas. qlui pieut faire touttest sur-
tes de travaux, salais Il est le cltiuais't
tles ternes exérinta'les. et Il %'st
pîresque t-xçluslveiiieut <>'eula6 à étudier
les terres, les engrais, lus fourrages et
les eatux. .Au taemrk e lSa', t
gouîerneiiietît CUaîîlO.yalt cInQ Clilaiiîttes

si<,alîspour l.a literie. Eu Ml,3
le t)aneîîark exportait 11,000 teinnes dle
beurre, et cri 18,1a, Z54.00 teutes.

Q. Quelles boaut nusi expîortations 'je
i'eiirru actuelles 't1-lt. IluiLs <lu 3,000
tuaaiaes psur année, Ut songez que la taro-
diution du Dtenîark es de 54f00O
tine !E iiaiîère d'idustrIe laitiè%re
ct de culture pertectinc', le Danis
étaient enîcore pîlus ajuaihiquts glue les
Canzadiens , muals grile A la drectoa
Judicieuse qui luI a é'té donnée, ce pays
esît devenu. je Crois. le payée a.gricoile le
l'ins 'îopr lu ineaide. l.s lî:tlaage'
u:cnts acoîîills t'a quinze a:ti out
<les plus rtanarquablcesý, pîuisqu'eni ISMu
Il p)assait pour le pays agricole le lne
tiilscrahlu de l'Europe. Si donc aoue
ioulons lutter avec les IJaîtola tar le
niarcliô angLlI-et list ii t aujourdl'hui
a(". paré la plu3 amride Jart-il faut
<ire nous versions en tildc à ali;s cultir.
teurs tout cousine le geuvernemneut
danois est venu Ca aide A es îîropr2a;
çnltlvattul< si nous vouions qu'île lut-
tenit à atriem 'gales avec lms iîitaue'i
chance. de succès V'isiter dernier.

n1oras que tnus constatIons que la1 fabari.
cetion du beurre eni hiver faisait des
procrùs satisfaisants. bîeaucouip (le ctiltl'
valeursq îî'eat é'crit qu'île ne laenvaleiat
li'is vendre leur beurre. A la nitiae

Cl',oque. nous vendions le beurre des taa
tiens de laiterie <lu gouvernemrent 21Ya

ei =. vis la livre. allais £eux qui1 aîurient
urdiaiuiitceaint tvll%:i6 et exalaediq' dii
laeurre à cette saisonl de' l':aiîlis 't.,"t.a-1
elituuialiréâ de lieut re fait l'été iii ý's
denit. ce heutrtt e 1a<ait. pa.is ti toittr
«Z dziiis deb eutrvlp-*tb engra<i t~."

il état quelquie lieu dôtéîlnaéý. C'eut
:tliuîl qlue les <ilmîel&. i iaiav <lu

lit sliêcill:iticii <les à iiaa;ii qui
avaieant aelatcié le beurre tl'tié é-t
t'av.tieitt tetnu %îtarîe~ dians tcsa
dl une liatiss&'. AîIa*ês 11%vis étuie llo.
<luebtinia. jc' W:: pas e:l lait 'aît hiAil
taticit a i .'cniiiiii:i(ivlr lin alisttru <le
l'Agiiclltae d'ai leter les puroduits dle
ces lîcurn-ries d'làiu er. à 2u <eats lita
vre, soit Il,. tests <le iiîoiiis; <lae ce <lure
tues ubluiis :îlurs pour lu beurre
dei sîtiais de laiterie <ilu nvr% iet
Je ferai reiiiataiuer glue aîntav leeune.
llîltv:r avait faît <le grands lirogréè;

sou" le r.iapurt du la qualité. vt qu'il
était :aussi bon <lue le mneIlleur beurre
gl',Iuâtrzaile, et piresque aussi boit aine
IL niillena' heiurt-. tntairi Ccîaeiil:iîi

£- tout tunsidèrer. le illotnelit étala, lbien
Choisi paour fidre des exliéditious <les
produits <lcs statinis de l:aiterie cauta
dl-iaiiie, irîait de trus créer dvs clienits
qlui purraieant detenir de oti :ais,!
tlu" l'été SUiv.9ail. lorzsqu'ilS autr.Iivt& VU
l'occasina de conistatter le dt,.4r6 d'eaetel-
leuve de nuse produite. I)tg arrange'
asseats furent p'ris pour son transpo'.,
a . .Aligle<'rrv. et nous via avons ttxlqé
a:aoins 'lue je n'avais 4esvérd.Luîéi
trou totale a <'té de 'J15 colis. outre envl-
soit 200 de l'le <lu l'rialiceEdoua rd. au
euje:t desqunels je n'al pas tueufro dje
ieiisrlgnvciiats positif. Il était tu'
tendu lun Lnus na:cheonas 'lue le

l'eur.etfabriqué cutre le ter J.anviuer et
le 1er mlars.

(A Suivre>

SEVUE ~~L P~S PCA~

OU EN EST' V~ISDRISl'TE LAI-
'lIERtE 't

"l idsd:irytiiani" putblie, sons c
titre. tati article d'actuaslité <lue nos le':'
leurs nus sauront ;ai:ý de leur Voitariauai..
aluer', -Le grand obistacle. dilt-l, nu pi"-
grès, nu suceùs, au prolit de l'andustrie

l:dJtlèrc, aujourd'huiu.%t pusâ dan le
prix actuel du beurre et du froitua;e.
maiUs luit dans les "idZées fausses"W d"-
la grande uisse des culitsateur. <lui
auraienit des vachesà ri vue di: i'ldustrie
latière et s'intitulent "&irudluctu'nt 'le
laîit". La vérité de ce que lions ava:i
tuils ressort vlaireîinvait <lu fait <lu".
du chaqaiue état ou dans chîaqule dis'
triei laitier. ut peut trouver des bots'
nieu <lui, l'au dernier. eu dépit des bas
prix, ont fait un joli lîrolît pir chiaque'
tacite ou chaue dolilar pîlacé dans cette
Inusutrie. ,:i les pr avaient <'tô e

qîu'una les a vus jadis, les prolits. de ct's
t altivatetirs Ciaseitét d'un tiers vis-
tirea: plus Célct es. "Ileard'e dalryiîa'

a'e tcse <le le répéter depunis lilusleurds
.':uc enst faute <le conlnilro <'ciru te

Industrie ltère. que les &ens <lui gar'
ticnt des vaches onti à se lîlalîUidit d-c

l'hnsutllsance dc leurs profits. Mals cii
gens ne le croient pas ;Ils sont pouirtanat
la. niasse des producteurs de lait de zc
piays. Car pour ua producteur de lait.
-é'eraient lIntelligent et de progrès, qui
ltait du proilt avec ses vaches Il y ei: a
dix qui grognent d3e ne pas gag;ner d'an-
relit. Chez ces derniers. Il y a deux
<iu',scs 'luI vont décidémuent de travers:

Io ls vaît de nuantvausesf vactims lit.
çnpaules de donner de preftt ; aussI lI-
c:spaliî,s de puolît u'un cheval de cour-
te dle faire l'ourage dunii chueval dec
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;glus trait ut il: ruquie:neî Nuw
>vluaîb acde'.iables taux bab p.rix -lu

teuciv, et du îanîîî.îge de nitus t'ulr du.

zu Ils ii'uiit liuI.liL itlev de laî l'ri
iietanît éeuuliaiqiiu des alîîîipro.

p.res il duijaier dlu lait, bos lit tonne làt
plus týcuîînîiuiajut. et du jîlus bu refusenLt
.uiîsnluttaîent a eLudier bùriceent la
aciauleru de nouurrir écotluwtaluemit tee

'acbes .1 lait.
%t uilt Puunrtat oùt tU<iS Vit MJLtLtLLe
ave le graud uuibrt. dub tuhilijieur-s.

Jalauvwuses %.Iebvs et plus lin.uiiscd
naiblude It im*altsuttil I

(uni qui ont des laïucs diUCieuies et
qui lei ivu.seut jusqu'à uile conâclu'
adula Inteilligente, tirerat eutoru du boms
l'routs de leurs vaches. Valls preque.
lttles les beurrerites vu frwtuagvei du
08»>. ut, peuit truver dei leatrons4 doigt

lu lait vOite pleâcluo lllolu umuins glue
teluI du leur voisin. #4u'mt'co que Cela

$4i;gnlain'i Cela %eut dlitu que, dans uu
rue±, il Y a à l'oeuvre un peu du verelle
du rGllcxlcu et de housse adtniuisîrîtlud,
liadis %lut dan%$ vt'au Il wy 'a ieli ut
tont Cela. RUie u eat, de nller lat gchie
-11 les voîîclusiulis qui va dCculvit. Ce
t.<st pla s aut de 1.1 balsse des prix qjue
*"iutm :îIuur-l'bui i'lîîdua,îri laîitière
-aile tirs lnîCjîrs des rii iLtialoîîlaîeil
laux dle l'inidus, rie elaî'îe

IXOS CONCURENTS

Coiaaîîeuî se font et se diCftnt lca 1.4.
putaîiasas et les CUeuiéles. 1

N;uns lisu"i duis lu rupport tirs Sçcr,'-
zwu du l'Agricultute des 1aiUi

pour l'annéei expirée lu 30 juae 1&rý
<lpage 14) "iDurant Cette allunv lu (ru-
ituige des £aiîs'Unlàs n'a pu réaliser sur
a!le îIrlIàù :îgl.îls (lue les plus b.; prix.
et coanaîje par l'eirct d'ue Inhlexib!u lui.
C'tt toujours lca <înalltg inté4rieures
qui SOUifrUit lu plus d'uUe baissi> s(CrleU'

zse danîs les pr. la d(,pre&%Ioîî du Illr'
cili anglais a pebô beaucoup pus louir'
denieut, iur nuire froul:îge qlue sur cli
dt bUii concurrtnts.

Nuire -agent <'t c'orre'sponîdant satas
donîne vu Viret cousinen explication glue
-le freintage des EtatsbUnis est el, gqîî4.
rai IL Plu& Mavais qlui vienine eur le
ilarvliu aisglils; et glue ltiîurlali
ai;lals aîvît's<ulei<' le :averti, ials

encore entîretiennîent contre loire fr>'
li-acg nia gros ler.Jugô pur suite du
fait que,- dans le îîa', il y ci a1 talia
eus de falsilc.11 itteas '~îu:t aprés
*!: vt.rells aveuax. si la réptutatilu st

friag ainér'icalîa sur le ilarcha u.
;l.ils va dînilmuant d':innc'o en aiIîé
Ci si. par brill, les exportationms

t notre frelliage canadlli aug.
aMentenut eii lîruportlou, ceraine il ap-

gîert. du tabuleau suivant*

tiaapert.tUii du froniage eu Aniglterre..

.NI.'usgas tic lbs 'Ti12 1.13

1 curai 1)ar les
Etais'Ullns i'.c. 35 'd1 au

Canada la. c. as '14 w0
Est reutontant julsqu'àJ l'année~ IsI,

les dlIf4ére'ices; seraicnt encore pîlus star-
elIîics. car dic 1&'1 1 Ici le epoitatlo-îs
caînadlenncs ont à peu près quadrulé
tanldis que celles des Etats-lunis out t.11
uîîinuti de mnoiti.

SI nous jetonst les yeux sur le marché6
'lu beurre, les chiffreS sont bien dlffé-

ret. .Aagleterrt en IÇSPI3 iînperti
pour pris dle 13 millions de lItreg ster-
lits%* de beurre, doent le Canada lui Cour.

r.catut peu assoirns de 200.000 livres
Pt le D'ancimark lusn de 5i millions.

Or. voici glue le Bureau d'Airicit-
tiare l'Aingleterre vienit dle publier u
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rapport des analyses faites, sous sa di-
rection, d'échantillons de beurre impor-
té depuis le mois de Mai 1895 jusqu'au
mois de Février 1896 Inclusivement.

Le nombre total des échantillons ana-
lysés est de 995, importés par douze
pays différents.

Les pays dont les échantillons ont
été trouvés falsifiés sont : le Dane-
Ir-ark, l'Allemagne, la Belgique, la Hol-
lande, la Norwège, la Suède et la Rus-
SI e.

Les échantillons provenant du Cana-
da, de l'Argentine, d'Autriche, des
Etats-Unis, de France et de Nouvelle-
Zélande ont été trouvés parfaits.

Le Danemark, qui a été jusqu'ici à
la tète du commerce d'importation Iu
beurre en Angleterre, dont les produits
étaient les plus prisés et dont la répu-
tation était solidement établie sur le
marché anglais, avait 8 échantillons
de beurre falsifié sur les 182 qui ont
été analysés, ce qui donne environ 5 p.c.

Avis à nos fabricants de beurre I

LA FABRICATION DU BEU3RU
Par le Prof. Jas, W. Robertson.

(Extrait de son témoignage devant le
comité permanent de l'agriculture et
de la colonisation de la chambre des
Communes, publié en français.)
..................................... ......... •
SEPARATION DE LA CREME DU

LAIT PAR LA METHODE CEN-
TRIFUGE.

10. Le lait destiné à. l'écrémeuse doit
être soigneusement coulé (à son arrivée
P la fabrique) (1) et chauffé à une tem-
pérature de 80o à 85o Fahr. Lorsqu'3n
opère à une plus basse température, la
crème est sujette à s'épaissir et à se
coaguler dans le séparateur. Le lait
froid est plus dense que le lait chauffé.
l'lus la température est élevée, sans dé. t
passer 85o Fahr., plus la séparation de t
la crème se fait efficacement, toutes les
a tres conditions étant égales.

11. Il faut prendre bien garde de ne 1
pas employer de lait amer. Si la moin-
dre quantité de lait amer est mêlée à e
l'autre lait on est exposé à avoir un n
beurre d'un goût plus ou moins amer. c
Dans certains cas, le beurre peut de-
venir huileux. Ce sont là deux graves 1
défauts. CI

12. Lorsque les facilités pour le chauf- 1
fage et le refroidissement sont restrein- c
tes, récrémage peut ne faire à6 une tem- ii
pérature de 800 Fahr. ; mais dans ce cns y
Il faut ralentir l'arrivée du lait dans le p
séparateur et le régler d'après la propor- t
tion de matières grasses que l'on cons-
tate dans le lait écrémé. Cette propor- b
tion ne devrait pas dépaser un dixième n
de 1 pour 100. On devrait faire usage, dj
tous les jours, du pèse-lait Babcock, u
pour constater la proportion de matières
grasses qui reste dans le lait écrémé et e
dans le lait de beurre. Pour le lait t
écrémé, l'échantillon soumis à l'épreuve
doit se composer de petites quantités F
recueillies aux différentes phases de a
l'opération. d

13. Lefficacité de l'écrémage dépend e
en grande partie de l'adresse et de la la
science de l'opérateur, bien qu'il y ait q
une différence dans la capacité et la m
construction des différenteer machines ti
centrifuges. La séparation plus ou or
moins complète du gras des autres ma- '
t.ères du lait dépend : 1o du degré ·le d
vitesse du séparateur ou bol, 2o de la u

ti
(1) Ceci ne dispense pas les cultiva- Io

teurs de collier le lait, le l'aérer et de da
le refroidir aussitôt que la traite est F
finie.C

température du lait, et 3o de la quan-
tité de lait qui passe par le séparateur,
par heure. L'opérateur doit étudier
avec soin les instructions fournies par
le fabricant ou l'agent de l'écrémeuse
dont Il se sert Il est important que le
bol tourne à sa vitesse normale, mais
•lu'elle ne soit pas dépassée. Il faut ins-
taller l'écrémeuse bien d'aplomb, et la
maintenir dans cette position. Lors-
qu'on se sert de machines à courroies,
ces dernières ne doivent pas être exces-
sivement tendues. En montant l'appa-
reil et en calculant la vitesse respec-
tive de la machine et du bol, il faut al-
louer de 3 à 5 pour 100 pour la perte
provenant du glissement des courroies.

14. Lorsque la quantité de crème à
séparer peut-être réglée par une vis de
réglage à l'intérieur du bol, on doit la
disposer de manière à laisser passer par
la fente de sortie de la crème de 14 à
IG pour 100 de la quantité de lait qu'on
y verse. Une bonne règle à suivre, c'est
de laisser sortir la crème quand on cons-
tate qu'elle contient de 20 à 25 pour 100
de matière grasse, c'est-à-dire une
crème qui donne environ une livre de
beurre par 3½ à 5 Ibs de crème. La vis
de réglage à l'intérieur doit être des.
serrée de temps à autre pour qu'elle reste
mobile.

ACIDIFICATION DE LA CREME

15. La crème doit être refroidie aussi-
tôt qu'elle sort du séparateur centri-
fuge.

36. La crème recueillie par la mé-
thode naturelle doit être conservée
froide et douce jusqu'à ce qu'on ait ob-
tenu la quantité voulue pour un barat-
tage.

17. Pendant l'acidification, la tempé-
rature de la crème peut varier de 68o à
M0o Fahr., selon la saison ; on maintient
la plus haute température à la fin de
l'automne et en hiver.

18. La température de la crème, au
début de l'acidification, doit être main-
tenue pendant six heures, et pendant ce
temps la crème doit être brassée à plu-
ieurs reprises, puis Il faut la laisser en
relos jusqu'au moment du barattage.
1 n'est pas nécessaire de fermer her-
nétiquement le vase qui contient La
rème. Un coton bien net suffit. Il faut
ettoyer souvent le coton ou tout autre
ouvercle. o
19. On appelle "levain" la quantité de

ait, de lait de beurre ou de crème sûrs P
u fermentés qu'on ajoute à la crème ü
our l'acidifier pour le barattage. L'a- e
idification consiste dans le développe- l
ment du levain o des ferment qu'on
*met, ou qu'elle reçoit dle 'l'atmos- f
hère, du contact avec les vases ou les 0
atensiles, ou d'autres sources. I
20. Il est très important pour tout fa- n
ricant de beurre de toujours avoir en
ain un levain d'une saveur pure et t
élicate et d'une consistance molle et
niforme. O
21. Voici de quelle manière, à la ferme d
xpérimentale centrale, nous avons ob- d
enu une culture de ferment lactique :- e
Nous avons d'abord chauffé à 2050 d
ahr. 2 pintes de lait écrémé. Ce lait v
été maintenu à cette température pen- b
ant 10 minutes, puis nous l'avons laissé Il
xposé à la température de la pièce dans a
aquelle on fait le beurre jusqu'à ce v
u'il fût refroidi à 80o Fahr. Il a été Il
is ensuite dans une bouteille -hermé- q
quement fermee, à la température c
dinaire de la beurrerie, de 60o à 70o q
ahr., pendant 5 Jours. A l'expiration r(
e ces 5 jours, on a constaté qu'il avait C(
ne légère et douce saveur d'acide lac- o0
que, qui est devenue plus accentué,
rsque la bouteille eut été plongée pen- a
nt 3 jours dans un bain froid à 40o o
ahr. Nous avions alors la culture la
ette culture avait exactement l'arome be

de la crème, dont nous avions obtenu les
meilleures qualités de beurre ; c'est au
moyen de cette culture que nous avons
ensuite préparé les levains destinés à
faire fermenter la crème.

22. Pour faire un levain, on peut se
servir de lait écrémé, pur, doux et en
condition parfaite. Il faut d'abord le
chauffer à 150o Fahr. et le laisser à
cette température pendant 10 minutes.
O le laisse alors refroidir jusqu'à 80o
£ahr., et on ajoute 10 pour 100 de la
culture dont je viens de donner la com-
position. C'est ce qui constitue le le-
vain.

23. Il faut laisser vieillir le levain pen-
dtnt 20 heures à une température de
80o Fahr. Lorsqu'il a acquis un goût et
une odeur distinctement acides, Il faut
le plonger dans un bain froid à 400
Fahr., afin d'arrêter la fermentation.

24. On peut aussi se procurer sur le
marché la culture nécessaire à la pré-
paration du levain.

25. Lorsqu'on ne constate dans la
crème aucun mauvais goût, et que le
barattage se fait ordinairement sans
difficultés, on peut se contenter pour le
levain d'une certaine quantité de lait de
beurre pur et d'une saveur délicate. Si
on constate qu'avec ce dernier procédé
le beurre perd de son arome, alors il
faut avoir recours au levain artificiel
dont il est parlé aux paragraphes 21 et
22.

26. La quantité de levain à mettre
dans la crème est de 5 à 10 pour 100
do la quantité de crème.

Si on constate que la crème a pris
un mauvais goût provenant de la fer- i
mentation, il faut une plus forte pro-
portion de levain. Cela aura d'abord
Pour effet d'empêcher ce mauvais goût
de s'accentuer, et de plus, la fermenta- s
tion particulière provoquée par le le-
vain, restera le goût prédominant dans
la crème et le beurre.

27. Si, pour une raison ou une autre
o' désire baratter la crème pendant j
q'i'elle est douce, le barattage doit être
commencé à une température de 5o à 1
8o plus basse que pour la crème sure.
Dans tous les cas que nous avons exa-
minés, nous avons constaté que le beurre b
'ait avec de la crème douce était classé
de deux à trois points plus bas que le p
eurre fait avec la même crème surie p
a fermentée.
28. Bien qu'en règle générale Il ne soit
as bon de donner des navets aux va-
hes laitières, il y a moyen que le goût N
t l'odeur ne s'en fassent pas sentir dans I
e beurre. n
Dans des expériences, qui ont été 1

alles avec du lait de vaches, auxqueles
rn donnait jusqu'à 90 livres de navets ci
ar tête, par jour, le goût et l'odeur des x
avets n'étaient pas perceptibles dans ti
e beurre, lorsque la crème avait étA q
raitée de la manière suivante .-
On chauffe la crème à 1500 Fahr., et d

n la brasse à cette température pen- 1a
ant dix minutes, lorsqu'elle est encore tr
ouce. Ensuite, on la laisse refroidir r
t mûrir, et l'on fait le barattage comme d
'habitude. Une partie de la crème pro- ti
enant du lait des mêmes vaches a été
arattée, après l'acidification, en la ma-
ière ordinaire, sans avoir été chauffée
u delà de 68o Fahr. Le beurre pro- es
enant de cette crème avait un goût et le
ne odeur marqués de navet; tandis Jo
ne le beurre provenant de la crème
hauffée à 1500 Fahr était de première C
ualité sous le rapport du goût, de l'a-
-me et du grain, sans qu'on pût y de.-
ouvrir le moindre goût ni la moindre d
leur de navet. en
Avec la crème chauffée à 1500 Fahr l
vant d'être acidifiée pour le barattage, s
n a constaté qu'il faut 8-10 de livre d
It de moins pour faire une livre de A
eurre, qu'avec la crème provenant du le
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t ae lait lorsqu'elle n'est chauffée qu'à

So Fahr.
29. On n'a trouvé aucun avantage à

éclaircir la crème par l'adjonction d'une
certaine quantité d'eau, avant le barat-
tage ou avant l'acidification. Plusieurs
expériences ont été faites avec des addi-
tions d'eau de 10, 20, 25 et 30 pour 100,
et les résultats obtenus ont été: 1o le

barattage n'est Pas aussi efficace, en ce
qu'il laisse échiapper une plus grande'
quantité de matière grasse ; 20 on ob-
tient une once de moins de beurre mar-
i-!,and, par 100 lbs de lait; 3o le grain
du beurre n'est ni aussi ferme, ni
aussi solide; 40 à température égale,
le barattage est de une à trente minutes
Plus long que lorsqu'on ne met pas
d'eau dans la crème.

(La fin au prochain numéro)

orreepondanoe

QUESTIONS ET REPONSEG

On nous écrit de "St-Marcel" : Pensez-
vous que l'on puisse avoir une bonne
récolte de blé-d'inde pour ensilage, en
semant "à la volée" sur une prairie
bien engraissée et labourée.-

"Réponse".-Semez plutôt sous le ver-
soir, à la troisième raie (de 27 à 30
p'ouces dans les rangs). Il faut dans ce
cas labourer à plat, et pouvoir briser
parfaitement la tourbe à la herse sans
la relever, ce qui est presque impossible
dans une vieille prairie. Dans un "re-
evé" de trèfle rouge à sa seconde an-
née depuis l'ensemencement, ce systè-

me conviendrait très bien parce qu'alors
la tourbe de trèfle est très facile à dé-
agréger.
Les semis de blé-d'Inde à la volée ne

donnent guère de satisfaction. il faut
au blé-d'inde une terre bien ameublie
et souvent remuée ; semez donc tou-
ouis par rangs bien sarclés.
Combien de blé-d'Inde faut-il semer à

'arpent-"Réponse".-Il suffit d'en se-
mer environ trois gallons à l'arpent,
mais assurez-vous que la semence soit
onne.
Quelle grandeur devra avoir le silo,
our deux arpents d'ensilage ?-"Ré
onse". Environ 12 pieds x 12 et 12
ieds de carré.

TRAITEMENT DES VOLAILLES.-
'otre correspondant de St-Eustache
ous pose les questions suivantes : Le
nélange de grain à donner aux volail-

s le matin doit-il être moulu tout en-
>emble ~-RpneCela est assez ln-
ifférent, pourvu que les farines soient
nélangées convenablement. L'essen-
el est de varier la nourriture, afin
ue les poules en hiver se réchauffent
t puissent pondre. On recommande

il grain rond donné le midi, à travers

litière, afin de les faire gratter et
availler. Le soir, le mélange de grain

ond, en quantité suffisante, a pour but
e réchauffer les poules jusqu'au ma-
n

QUELLE EAU FAUT-IL ? "Réponse"
De l'eau fraîche et parfaitement nette
t nécessaire. Il faut donc renouve-
r l'eau et laver les vaisseaux tous les
urs

QUEL TRAITEMENT DONNER AUX
OUVEUSES?-"Réponse" Celles-ci dol-
nt être abondamment nourries, près
leurs nids; elles doivent être dans un

droit où rien ne vient les déranger.
lies doivent pouvoir sortir, à leur be-
lu.

QUELLE NOURRITURE DONNER
UX POULETS?-"Réponse". La meil-
u'e nourriture dans les premiers
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jours Consîite tin oeutt; diils. L.es C(u'
t tîss hlilii salit les Pî'îiltti apîrès

qulquîles jouise, deîîis'' Si lîlsiSIe-Ut
ploules toui it ters la mêm~ile :l.l
lesi oeufs aloi% fil8 i- It, iil% tu iit

ptllli'a< ~sr îles veufls St'lit(s ai, la

ainii t'ileic il alîlie îles, l'itîîî ieui
2'e'.4 tiefs lia l i'llt'iisîit tout (a t'il lait

tnIl lisi île fris à tlouvesî'î aîbs .s dux
ui tiolai jotirt. un1 îdonnieraîill lat-

tllli tt f aillie lltrîsiil eait
ma fi-ils êv'iê e. t ges <iiiM îéi-r:i aî lit
possile. qîîuelques' I ils donsiîu'.îIîi

iltiu'à ttliîlt"' Chi liait' <lus iicilltiii Ca
t, pouir ces méîlanige's. Lveit tIgesA îl'o:giiîi)-.

il C(eliai loi lii e. seronît aIu.sIî 1 rés
tailrii.

J*lt l Eh .1; .. ll >; u.xî

?Let milleur' Usigaýe .a enî laist'e,
sinîles l'atr Culibteb alu eu vU ii.1ie
litr un pe1 u de Rest<e seelit.e, e:t du Ile
ueirligljtr au l'eau Chaude., lents d'y% atju

t ubage de Rtoutes les jel.îîuîes îltic ihl.
eUiLU1 les UlgliLîltt. les çlU' vt R.,Ute.u

Cilles (Pis Il Y aicls lîseetis 'u déii u
Il n'>' aias à,îieo' ~,uîiti usd1 t'-I
g-lis dlanls 011 gland bsî Il eîî uuaîSIPî'.

unI dCépôit alu lld du [Pari, l. tusu'.îîir.1
til'î aijuîîvr île Itvat et a br.îssur jelor
UII secondî et un1 tiOisIéiAe tlrro.Ni«;t

I au.uhtig IluUillaîiter i (suIe qI.tis
la dveilîîîîo'ltoui Iîîîîuîdilttî' dits priliu.
1 t': iliîblez, de l'elagru:. Ceuxci vitil-
dus ih'eau nie et' lîerdruîi p.iS d*uls ~Iru-
uge Ai l'îuutre.

li, (uilîi' do poule jaunli t.g;lieiî..Iit
b'dllllelo>eCr sec danls leS sîllols li.siîs, t
t-as, il Chst Isî"lit<h l',"c-r.iser et l'éîîandîr,
t:aîîs les) billonis sur ulle ertinlî lîr
geur lent1s de le recoutrir d'sii Pi- do'
r1Ilealil1 ait llit tIe ellier lve graline..

(;Vitîe llstItî(1 s t trivs aile
1'ortantle, I.el iis 89 'cllaîîîlds gri'siie t

luit cillai qIuiaîlIj.s dIt gr.555a I~it
lui Itsl-is ~, tlus l'hui e Is I llsS-,

lilaet il ilallié lftri'it usals Irîlihîs' a
heuis lur les ;;r. le et Sellauiîs dCes
gineats situe u miouis alivlClieit'5 ius

huîigCts île iluellilie.e gr.iîles Iallt
litalo de iltsliti. liérleuiqi. 1.4g ujla4ilié

.No 1 Chi. 'sîsîlue ;aux Iniuîrs clellsî.
V'eux lu, jlas>.'ii les hautîs prix tet .1111
iilsi'i-i tiur îles grinies île. ehs.ix. les
"'e et de qulitlîés h,'ît %siund t *& veux
qlui t1eiîeist alu l iilalrclé. pliii, Ilis

'let 5V %IîtjU(' bout Venuuesà A g 'ileîrsx
tiîen d('ialleuri l'eu werilibuleulx Plus

is'olat plarsî houL de troiliir les atleeis
is leur otarîlît. îles g.lsis lrih

t;.'tus taIleur. "3orle a.eutlt' '.,il
ioulri tIC mîarchandsl' graIiiiies t'oiiiîî
et eiges: la iniielleîiie quaité, loSujouir.

'Jiil .lOultvrt Uen l'.1 'IELtltl
SIToî BIEN 1ltElMclI:e 7"îéý? ti

-(lul sans :tueut& doute. ~1 ils'îîuiiît
4 Ilwsaill 'îu tir tissu 11 les* g'.ii%ît'a luililaSIt

tgsrîîuler et t'roltr', l.a serre îlulttre, r.N.
sîi>'ée, iluaai lias trois zi&'elit. hl.uiiaî lte,
temps~a de bé't'irrese. Il f'auudra airroser
ailoiîlauîîiî'ît aaht de seller. Quiand.

Lu terre est cii laciune toei>iliî. cs ai.
S ili' il'atli's'r les piîsais île la1 lute

pou Sellier.

11'-11 LES (;lAINE.S? Si la eunc
est fl'atchuc, Il est ilaigruc <ia fuIr.'
Inseller la g'rane. Ce trempllage a jilliur
effet tlc isAtIer la germilnation. Mals agi
la goeine utl renflée est guise cii terre
sèchîe. ail que la température ale refrul'

téIqss bludiliîîeîîîi. la gir.îlilt.a iîitllltlt
Relaienît trempéeêî rat llI 1111 et levait

.,vllle/. %Os US-.ll&Vbt aý lttîISI isitll&l.

il ..1 Il: I. »,Il Là y a ls dl Rail unt ei, si a
aî liteler les jgl'alli., at%: teiti î.s.

ebqîti illèîîîo liva, *1%*.Iill.lgttl\ 1-tu il-,
lilis illeb litU il hvia51ihi tî la.

bîrtes. L.e iîI.ii sts vIl e,., ls1
là, le t-ut Jaiai t,îî Sable II it. Il ... , .1181
ilîlit utile Iluta I ltâl sîî.t ;11,

lt tt, ile., tlll luites le., lil:llivs,

41ilit la I1iui .t vtlifesl 1lsli

Ji. la debii lsd suit d.s lil*vse lVs.11l1 leu
lilà 01: 'ib à iCiell Char ii auil lang. 'i uil

.us,l *îi*.%I gt;iî .lîî.î e z , LX l îe I j .

ILjul ':sl.tl S. S. lC *2 X-
el lst ilriaitP tsIL se tulîsix1c eul

(l.111, lue:gll., t la colîditil dlevile hiachle.
jîlen*sevlaluie a F~, alîr, partolli:

lac 1,110 IQtN vlvitrt, ztit iîst ,.ju
ligie Iîut tIle toutlie ;lis bIlai. Q liel.luv

litstllt s OUli-e at t utauvlivaItt ilçh~

~. viiillitebbaili po jur lalite tt
lI Vilbs.~ *:OUus leu le CIV> oh:, 11.91.

.\etletsc re:e de Ili-Uî rS aiiea
,-,t iUii lrllî-tilt eil lait sUr le r*eîîsî

ljg. fau it atv cette pîrécautîion, alitée:,

.eue l:îîr nlventre p.as tlllî: le mit, piar le
ttlessîiiîs U lpair le>, vté .

31AL1u t.'îa Sl.~ A 1oi\e toi
iîplililiitî al-illt .1 se, plaindrel

tirs illt.u;i aIl' tîli île ltîîsî1.gée, luus
îllr.li ii alus Illlt.ris.li it le Iur

manqu~llî e ilc ts. aprèsea aietr 11 les
lîré.tiulitl iliq1i.llîvs danîs Il: 1'.lr*i4r»i-

.- uîl al lie quiel ftirrugle ils onît ;ills t*Cu.

,Sh, t ilaILs illvllt î'illîil)

Elevage et Alimentation

SOINS À DONNEB AUX ABEILLES
EN MMI î',j

Sýo=rituro à tournir au rchos -
Pillage des raches- Coltro-vents
- Propaxatifs pour la ré.-olto -
Etages à surpins.

Ilb.5s :,uiiiâ i < l'attentlin dilI&Ca, auxL
abllîts lvaillanlt lu mîois du îîaisi dîé
S., ad.rat et ,raîîîîl pîarir. le sit'lt l:î
-.Pilsi. Il Cast tdoit.; tlîllllî)oriallt.u Illa1

iture île! 'sol A te -lue sîe, coloniels
.uiellt aî,îîlîîîîeî urtues de îlot I.

5,15. elles périssenlt bîi souvenlt lpair
It mîanue d'une îîourrlt'irg autiitl.tt:
t.lte vaiuIe liti pir pslus de cilolisus

petndîanht e mios allie toutt les atres;
valises enisemîble. Il faut qltlelletï mlent
a, sez île prpvisloîa î.our lxeutor ,ub.
sluiler -.il misils plsîalîrcîîller Jîlîl

bas grndt sioîîîlîrt tlc personnes Aa:

;.agiait. lilil elles tusent voltiger leurs
a lIellvaa. quielle.t alîlsScit dis sivile. Tel
a et l;as lie ças. V'endtanit le ililai due
m.ai les mîouiches A1 illel glvtu t peet et'lî
t.Ire ireu rien tirer diis deh tiors. Il
fautt dlie vliiter les rueches et voir A~ et

,ii*ellts soen tloilîîiit pouîrvuels
tle nîourriture.

.\gl vrelos~ glue lIn îrîîîî..t..
tle masltèrte ic 11 u at eI lpas levrnstliSîl

pliellsr à teintes cv iuttle imtiîîîîo«.
pîour le slginrsr do mll.

e il siCelte C'lioîîiît tîli resîCe quie lvs
abeaîilles 8*giltlîlt.tît le plus5 alitt'-
lîîelît aîlliît î*-t%.;t lu ti talîl o.îg-iîu
qlui ltes ligie tiz, g's l5lîl quanlîss

de sui le jtr cille leur ivtIdit lie~ ~SOIt
lias l'la >s. il leur fli deils li util

asout, rîî aîlidaîîtte.
Leî milleuîr Iîîu3ti de fuîrnîit, il Rang
iîIîîela îuîitur dons1 elil le' a lesoîli.
tstil'iiî ollli danls lai iuh iilait un1 laits11

vinsî mu1> u.% det ailîle[ toliertés île la I t
till l- l, anisée i&ltIle sUit aIlSl la
lélîl. I181111. t li . s queî l'on 3 s elîrqlil.

(Ras l'ent îuîvoîe pitsîsli' (li'-. i'a.tli.
aailx tbsàiîPlus~ 11 t' lit îlu taule, pUlis
les dlonnîerî' t elles c11 lin CRIl:liU'

î;*.,ts danîsi ces qîioîlll'5îu'il est
faie ktîîîrclu la upéîloilt dej la1 il-
cite -. a rayons mobuiles sur :a Stla l
i le à la:s>uj bi xes. L'aî te n'et i l''
Unî îe Pio, lacte IIIli il grale fiue

de uu10 ir île ue. colule danls allie inie
a r.lis fixes. iull*qUg due. dlu Choixl

>IICleS tas la DURS1 réiîs'ilIte (ICI; niaient

Danîîs le .als où* Il est lsîî:leit
tl'sîiii' (]l-,S tuîlî.'5 Conltenaiti suv iîe,
<lis bectiolizs t'l îles 11101kll tt.iîle. rl.%. l
'îl'tilt êtî e Iîlît és <Ilsleelsîcllt sur Il'a
tad it e si t dléjài t <lui sonîtîloir
tils de- slleît.

A~ illaîtît il..îsl ait laitl 4.u u
>.alîre Mlîle lIt cid'eau. (laitîs la lîroîîuriun
îIl, 1 11ls de ,livre 1ar teinte dltaut. peîît
lait être subsituéi,. aS les luitîs (Il. tos
Ruchies sont. liyt,, Il fasudraî aîloi*-;et

qîuelquîe lieu le itlt des riches et y
aisssit îoiler la niourriture eII lectit<

slliiiIutitb liair l't'isl iii. (<i pouîrra îuî
ture se sertir (le llUUl.tll5 C e 1(--; la
cer ,lîteî'îîî ur les tadîres, à 1 luit,
rieul'.

Voîl îîî aiutre lut.> ils Plut Cât (Part rti
t %i' Il à .iii'. reiurer li, Laî rui"lîe
à nourrir titi vu dleux île-s r.3 tit i t Ide
IR A les étendrle dlans un ussiiîle quiel
tCî,lnIî .îSt',tz gzrandi pour les Conîtenîir

(.ee fuIt 1 nu oyen d'ille gratnde i uillé-
gs. dont he tuait] est peircé île pietits tron.

P-i1 laisse liiiler le sin-ji sur les i-jgols

t lîltS t d'unet hsautîeur île 15 A 18 lac:.

liCa ce111>î i lt, lieux ,j1''ls li
te-.% remlit suar les dleux Iaea. t-iie
[legs (itele opéîratîîin tîrlîlisée, ou les

:.'îlru 11e nîourrlitr eaxcllenîte et failet
-1 utliser. Ce qju'il y a~ de préférabîle
e. îît'ilaiî. c'est de l:iisaer aux allile.

à l'aiisiiie. la illîlit-' dle iiltrritiirt-
î1iii leur est iI<'tes.U.tre ii dectute liiiiilliY
ri, boiles ('es pletite. zissé e it épiari

po'e hur le printempsî.

l.i''iitiiGrt lî's allaa, il faut
1 endrtle ttbutie s pialrécautionls Ctre'

I.. plîllage. Les entirées de tchaquîe rut lac'

ftlent une1 oulverture,île %1 x 3 îits.ý liouîr
IlS e'loiîlles fuortes tieîllas qlue celaiil
cellesî quI sont faIbls1. uni lîrîs(-el-t
qîuelconqîîue est uue protection ttilvaee

" 0 1 1 1 1e le s % t i l f r o i îd s s i f r C '.i iî'a ii s A
lai Soins îloisîIéIq à cette éptu.Ilie flous
seronît asiîîîleieît l'a> és pIlas tarnt sous
(tariec îl'csaîlîus îîîilsaiiiîtu et île iel
enavîîaie

Le pirintempîls est aîil,.s la1 millleuire
épioquse pîour f.'îlre ves llrtéllrntifs pîour
1.1 r'c.îlte. si toua i les avez asteljs enl.
tort (alibi. A cetle épîoque. tout1 ce dtîn
%cols comîptez' avoir besoin. ruelea1 tzec*
iloui. foildîatloiir. %toit eIre icîlselt%. lIrs

ilik u11 lI çl.i li2 voi.,*. Cý enctuons'
.c miomaent ilçlvt'i's<îce aulltali a tuî(erier

.1a elrc qui1 doit (Ire tr.isiaioriitce en foisî.
Statiuons.

L.es richeCs formencit aille îiarclissuffllt'
"1ulnia e t eiieitebiante -lu, SI

crolis-je pr;(f('raîlc île se le.i ;Inoctlre'r

iII état île* li éparIi~ili lui Iuliilleist, î.t't
à-ll ion 1111tluîista. 1'ru:urt'z'vous lIie

aliwlsai :a15 le le . IOuS elt %0U. îlle

muoisis ait. tîltlîloi i A :1er
SUctill. stveltlis lî i i d ralt être tloî

:Ill.\ ailiellîts :avant <lue Ile trèfle, lîl.ill
n'ait1 tIti1111il. % dliîl. sîli iîî. <..

slîl a lit-l à liu îirô ters la tiltJil.
1.î1 îibrC'1î1î-igtî le iii 8elses 6Itlgi.s à biii*
luii Il est î euoiiiaîîlîe île ilîstii .

dlanms Ile- Celasse de chlacuni d'uîx lisîte tîi
tvux sectionîs contleniant litu Rayon1
J-Ci'tlte lellîilli( * tu li iîs l*:îIllsrct'
t t Indulirai les abeîtilltes Si ii ul tailll.r luela

l.îrlllllllellîti danls les stirîihltl.
l'usa-ge de feuil:es compîlèltes de lois'

îlîili dlas les stecl uis (-st delà laits, lit u.
italble.

l.1 'SIU.iUU Coloie Refuse i,' trai'sal'
ICe' tlais Ie Seetist, ailut.. qlu'elle- le tir-'
tilasîl, il t-si A liuOPOs dleéchange'r sols
.Ilirlilis cnr iti ;aut:111re oCI les :îleillî's
traitllen't. Il 'sauii iîcil nl'est 11:1:
faire àoî'tli les aîbeîlleîî, caîr danls (*es cIs,
îoiist.iiet; Il iî'> a aitcilu dlanlger' tlu*ellî'

be tosiîb.itttîitt. Ce îînoe4lé lîrés"lîî<'
I asaliltage île inuetile Chlaque' cUlîuille aIt-
tiveîîîeit àt l'oeil ne dès Io' (oilluiPlit'.

talenat de lailléte, elîo- dee pîluS lut-.
pourtanites.

D)'aplrèst les niouvelle's qlui nous sonit
lparv"enues ju>tlll'si. les abîeilles is ,

M'enî t ttilr havais Isit î'rlîÔ lîsriîl et
tout nous1 porte à cloîre (îlai1. Récolte'.
et îi.. alîli.' des aiil lll' î'iîl ît

Bledford. Qute.

T13AITEMENT DE LA MBTEO.
RISATION

NI. t*rî>oiî Iil nus' 55lets
.Il puîblianti ci.apslî l*uîiiltiaulu i
lpal îoeîr llob eurI tlt'îir :ollr' ur
Il, tra.siement de la *.:'1'1.*t)IZIS.%''tS(
pîar I'e'îîîîluî îd'sin îItIl.1i; il vais ut ilail'
i aili. slugèrCP dans1 tcertains ttulilîS

EN Si. ce traitemet est bois. salaisa
il it- t'tiiiîtlîit lpais aà tous lis vais de i.v111.

lasilte. C;'est vit ItZ;î qiîil a été prévuo.
pss ae v~îil'.'étérinaire et îîliaiîa

Civil (l>. Deisa et! tempIls. il ai été cils.
ployé piar lots les pîratienîs avtec pIIIS

.-il ililiis tie siie:.-S. C'ent rt IS-TI que
Jli l'ai çl'ai>Oll esiiîlu'sé le .'oicert avec

liguai Consfrè're M'î. t>. lkViîeail ti les ré-
-altais nialyanit l'as rilil111 à notr1e ait.
stle. lilus l'aitss t'll5 ltî'iit ablandionnéî

1'sur nouis I;ertIr ilai iie o Iîisy' p'lus

"Eu el c I.SI le ctenuîgî du rumencî
éit îuijounu dlans ers cais. reiiil d'artl.

le 'aîrhîliiîue .Xh exl sivemet. l'alcai

t lîtratlisii Tel îî'est pais le
.;a" ependîanît. '-SI le :iilîax bout

sollisilut au réglîîe (lu vt. oit y' tii
Sulrtout ctl grcille eii ail oiîîance s'wils
tilt gus'îsoiniî tirs fourIrages ets, u1 ,
taoit sutirout îles cairlilres tl'lu.tro.

suti".2) Lia cuilllOasI[loiiaisianliatît e
ci qiîlllantlte de et îCinékisge gassetx
tairt d'igie tyiiilaullc e l'autre. Izur
aile %t lte lîééosciait,;as c11elliitii
île ttî*'Ile et molirte diels ieux heturies,

tt~i lt a itrm la sîîî'sl iiaitî.
vataue:

Acide carboique.........1 . plI. c.
tal.*rîirciî il'lîirogauiiîe... Il . r
Azole ................... .. . C.
"il lic fatl l îus perdîre île vise que les

ailaorlî.'liiîS (ailcalI ec.) puarvenuîs glits
lu' rumiien, s'y trouvetî tlis dis ceniî.
ttillai tout l l'ait illTireiile,- (lie celles que
l'oni réalise estii llaçalit l'ans îlc es

111) Taboutîn, 'soi. 2. l'age 216.
M? Fri'el'lurger & Prohner. vol. 1. page 83.
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agents dans un flacon rempli de gaz
acide carbonique et en agitant ce flacon.
Les réactions dans les deux cas ne se
font pas de la même manière, bien s'en
faut." (1)

"Au point de vue pratique, ce qu'il y
a de mieux à faire, le météorisme se
présentant, c'est encore ce que je pres-
cris à l'article 103 de mon Précis, sa-
voir : "Dans les cas pressés, ne pas hési-
ter à faire la ponction du flanc gauche
afin de débarrasser INSTANTE R le ru-
men des gaz qu'il renferme et adminis-
trer ensuite un purgatif oléagineux ac-
compagné, soit de charbon de bois pul-
i érisé, soit de térébenthine; ces deux
substances aynt "très souvent" la
puissance d'absorber ou de décompo-
ser ce qui n'a pas été dégagé ou tout au
moins à prévenir un nouveau dégage-
ment de gaz". Quoiqu'il en soit, l'alcali
pourra être employé à condition qu'on
ne néglige aucun autre moyen."

Aroricuiture et Horuculture

Convention d'été de la Société pomolc-
gique de la province de Québec.

je viens causer un peu avec les lec
teurs du"Journal d'Agriculture" de la
convention d'été de notre société pomlo-
logique. Elle doit se tenir à Saint-Jean
Port-Joli, comté de l'islet, dans la se-
conde semaine de septembre prochain.
:Les directeurs de la société ont voulu

tenir, cette année, leur conventioi
dans cette région, afin de se mettre -n
état de bien connaitre les ressources

qu'elle offre à l'arboriculture fruitiè.e.
Leur attention a été éveillée, dans ces

dernières années, par les remarquables
échantillons de fruits de l'est de la pro-
vince de Québec qui ont été exhibés a
Québec et à Montréal, dans les exposi-
tions et les conventions, et, surtout, par
les magnifiques prunes de nombreuses
variétés dont des échantillons superbes
ont été montrés, à diverses reprises, par
monsieur Auguste Dupuis, entrepre-
nant pépiniériste, bien connu du pu-
bile arboriculteur. La région de l'Islet
étant le district par excellence pour la
culture des prunes, la société pomolo-
gique l'a choisi pour centre de la con-
vention afin d'y voir les vergers de fer-
miers en plein rapport, au milieu de
septembre.

J'entretiens l'espérance, en ma quali-

té de président de la société pomuologi
que, que les arboriculteurs de l'est de
la province sauront apprécier cette dé-
marche que fait la société et prêteront
leur concours pour faire de cette con-
vention un grand succès et, surtout, le
point de départ d'une nouvelle ère de
progrès en arboriculture fruitière.

Je m'y prends un peu d'avance pour
parler de cette future convention, en-
core un peu éloignée, quant à la date,
parce que je viens faire une suggestion
qui, j'espère, sera écoutée et prise el

considération. Notre région est propre
à la culture non-seulement des prunes
mais encore à celles de nombreuses va-
riétés de belles pommes, et autant î)
celle des petits fruits tels que cerises.
fraises, framboises, gadelles, groseilles,
qui peuvent être l'objet d'un conmmerce
lucratif pour nos arboriculteurs frui-
tiers. Il serait donc fort désirable que
l'on put montrer, à la prochaine con-
vention, des échantillons de ce que
nous avons en ee genre. Or, nous M
pouvons montrer ces échantillons, i

(1) Freldburger & Frohner, vol, 1
page 8

l'époque de la convention, qu'en sachant
les conserver, car, dans la seconde se-
maine de septembre, il ne saurait être
question de montrer, à l'état frais, des
fraises, gadelles, framboises, groseilles,
ce ises. Heuikusemîent qu'aujourd'hui,
grûce aux recherches et expériences
faites par l'habile horticulteur de la
ferme expérimentale centrale d'Ottawa,
monsieur John Craig, l'on est en mesure
de pouvoir conserver presqu'indéinîi-
ment, avec leur apparence absolument
naturelle, toute espèce de fruits, au
moyen de certaines préparations chi-
miques. Monsieur Craig ayant eu l'o-
bligeance de me donner les noms des pro-
duits chimiques employés pour conser-
ver ainsi les échantillons de fruits et de
me faire part de leur mode d'emploi, je
vais pouvoir donner ces recettes aux lec-
teurs du "Journal d'Agriculture" qui
pouront s'en servir pour conserver des
fruits pour notre prochaine convention.
Les divers agents employés, qui sont
à la portée de tout le monde, car on les
trouve dans toutes les pharmacies,
sont -l'acide borique, le chlorure de
zinc, l'acide salicylique et le sublimé
corrosif. Je veux dire uu mot du mode
d'emploi de chacune de ces substances:

"Acide borique" :-On l'emploie dans
la proportion de un par cent, c'est-à-
dire d'une once par cent onces d'eau, ou
d'une livre par cent livres d'eau. Si
une demie livre d'acide borique est dis-
soute dans cinquante livres d'eau, et
si ce mélange est agité jusqu'à ce que
la solution soit complète, on aura une
quantité suffisante de liquide pour con-
server un nombre considérable d'échan-
tillons de fruits. ce liquide est utile
pour la conservation des framboises
rouges et noires, des cerises rouges et
noires et, de fait, de tous les fruits for-
tement colorés, y compris les prunes

'Chlorure de zinc :"-On l'emploie
dans la proportion de deux pour cent,
ou de deux livres de chlorure de zinc
pour cent livres d'eau. En dissolvant
une livre de chlorure de zinc dans cin-
quante livres d'eau, on aura un liquide
de la force voulue et lorsque la solution
est complète on la laisse reposer jus-
qu'à ce que le résidu soit déposé au
fond du vase. On retire alors le liqui-
de clair que l'on jette, et l'on filtre le
reste qu'on garde pour la conservation
surtout des petits fruits rouges et jau-
nes, ainsi que pour les cerises et les
prunes jaunes.

"Acide salicylique :"-C'est un des in-
grédients les plus communément emplo-
yées pour arrêter la fermentation du
cidre et du vin. il a une tendance à
blanchir ou décolorer les fruits forte-
ment colorés. On dissout une once d'a-
vide salicylique dans huit onces d'al-
cool, on y ajoute deux gallons d'eau,
on agite bien le mélange, le laisse re-
poser pendant quelque temps, et il est
alors prêt à être employé.

"Sublimé corrosif" :-Il s'emploie dans
la proportion d'un quart d'once dans
un gallon d'eau. Ce liquide est sur-
tout utile pour la conservation des rai-
sins rouges et noires, des cerises de
couleur foncée et des gadelles. Ceci
est un poison violent et doit être em-
ployé avec beaucoup de précautions.

A part ces quatre substances, M.
Craig me dit que le d&cteur Saunders,
Ilirecteur des fermes expérimentales
,ie la Puissance, et lui-même, ont obte-
nus d'excellents résultats de l'emploi
de l'huile de charbon. Il a, actuelle
ment, en sa possession, quelques jarres
de fraises conservées en bon état dans
l'huile de charbon.

Inutile, je suppose, d'ajouter que les
i fruits ainsi conservée ne sont plus bon,

à manger, et seraient même nuisibles t
la sant&

Voici comment doivent être traités les
échantillons à conserver :-Les framboi- i
ses, les fraises doivent être coupées
avec des ciseaux, de manière à laisser
un bon bout de la tige ou de la "queue"
attaché au fruit. On emplit chaque
bouteille bien pleine avec les fruits
ainsi cueillis, et on verse ensuite de-
dans le liquide de manière à bien cou- 1
vrir tous les fruits. On met alors le
bouchon sur la bouteillie et on répand
par-dessus un peu de cire ou de parafi-
ne fondue, pour empêcher lintrodue-
tion de l'air. On colle ensuite sur la
bouteille une étiquette portant le nom
du fruit, de la variété, de celui qui l'a
cultivé. On enveloppe la bouteille
dans du papier pour en soustraire le
contenu à l'influence de la lumière, et
on la place dans une cave fraiche jus-
qu'au moment où on doit l'exposer.

Nous avons, dans l'est de la province,
des nombreuses varietés innommées
ou dont les noms sont, pour la plupart,
inconnus, de gadelles, groseilles, frai-
ses, cerises qui ont beaucoup de belles
et bonnes qualités. Que ceux qui les
cultivent les conservent avec soin, au
moyen des recettes données plus haut,
et les apportent à la prochaine conven-
tion. Cela contribuera plus que n'in-
porte quoi à exciter l'attention et lin-
té-rêt de nos visiteurs de l'ouest et per-
mettra probablement, d'identifier plu
sieurs variétés de fruits qui, une fois
connues et propagées, nous permettront
d'entrer en concurrence sur les marchés
à fruits, avec les cultivateurs de fruits
de l'ouest.

J. C. CHAPAIS.
Président de la Société Pomo-

logique et Fruitière de la province de
Québec.

CULTURE DES FEAMBOISIEES

plantationi-Soins à l'automne et au
printemps - Engrais - Binage -
Taille.

Les framboisiers se contentent de tous
les sols propres à la culture des grains;
mais le terrain doit être bien drainé,
travaillé avec soin et modérément riche.
On les plante en rangs espacés de cinq
pieds et distants de trois à cinq pieds
dans les rangs, ce qui permet de passer
entre eux avec le cultivateur. On laisse
quatre à cinq tiges par pied. Je préfère
les planter l'automne et couper les ti-
ges à trois ou quatre pieds de haut.

L'année suivante chaque tige émet des
branches qui donnent des fruits. L'au-
tomne je ne mets pas de fumier en cou-
verture, si ce n'est pour retarder la
croissance ou la maturité d'une partie
du champ. Coupés à la hauteur de
trois ou quatre pieds, Il@ n'ont Pas
besoin, en général, d'être étayés ni cou-
chés sur le sol pour l'hiver. Au prin-
temps, aussitôt que la terre peut être
travaillée, mélangez au sol du bon fu-
mier bien fait ou un bon engrais chimi-
que et détruisez les mauvaises herbes
avant qu'elles paraissent jusqu'au
moment où les fruits se montrent; alors
appliquez du fumier en couverture,
surtout au pied de chaque framboisier,
pour conserver au sol son humidité et
pour retenir la poussière. Pendant le cou-
rant de l'été on peut étayer les pieds

- que le vent menace de briser. Jusqu'au
moment où on met le fumier en couver-
turc, il faut biner plusieurs fois et
chaque fois ramener de la terre contre
les pieds: cela empêche les mauvais
effets de la sécheresse.

Ne laissez pas pousser trop de nouvel-
les tiges et n'en réserves que ce qu'i

'aut pour avoir l'année suivante de bons
ileds. La cueillette terminée, il faut
continuer à détruire les mauvaises her-
bes et, tard en automne, couper le vieux
bois, laissant les nouvelles tiges et les
taillant à quatre pieds du sol. Si la va-
riété est délicate et susceptible d'être
endommagée par l'hiver, il faut coucher
es tiges sur le.sol et les couvrir d'envi-
ron trois pouces de terre ou de paille, en
aisant un petit monticule au-dessus du
pied à l'endroit où les tiges se recour-
bent, de façon à ne pas les briser.

Au printemps, lorsque la terre est sè-
che et qu'il fait assez chaud, on relève
es tiges et on les étaye pour activer la
reprise de la croissance. Une planche
le framboisiers peut durer jusqu'au mo-
ment où le sol est rempli de racines qui
émettent une quantité de tiges grêles.
Cette durée des planches varie avec les
variétés cultivées.

Contre la rouille et avant que les fruits
ne paraissent, arroser avec du sulfate
de cuivre, trois onces, dissout dans une
pinte d'ammoniaque, puis ensuite dans
20 D. 25 gallons d'eau ; plus tard on
emploie la bouillie bordelaise. Il faut

couper les parties attaquées et les brû-
ler.

Il faut choisir les variétés les mieux
adaptées au climat du district où on
habite.

"THE AMERICAN CULTIVATOR"

SYNDICAT DES CULTIVATEUES
DE LA

PROVINCE DE QUEBEC

BUREAU: 23, IRE ST-LoUis, QUÉBEC.

Président: Sa Grandeur Mgr L. N.
Bégin.

Secrétaire-général : Ferdinand Audet
:N.P.

Trésorier: P. G. Lafrance, caissier
de la Banque Nationale.

Monsieur l'abbé J. Marquis a été
rommé administrateur général du syn-
dicat.

Cultivateurs, cercles agricoles et
;sociétés d'agriculture, envoyez-nous
sans retard vos commandes pour
grains et graines de semence de toutes
sertes

Transmettez-nous le plus tôt possible
votre commande pour les engrais chi-
miques, tels que phosphates, super-
Phosphates, chaux, plâtre, cendres, etc.,
etc.

Envoyez-nous aussi votre commande
pour les instruments aratoires dont
vous avez besoin.

Nous pouvons vous procurer des ani-
maux reproducteurs de toutes espèces :
chevaux, bestiaux, moutons, porcs, vo-
lailles de toutes les races, y compris des
reproducteurs "Jersey canadiens." Nous
invitons tous ceux qui ont des animaux
enregistrés de toutes races, à bien vou-
loir l'indiquer au syndicat.

Le syndicat vend pour ses membres
les produits de leur ferme et achète
pour eux tout ce dont ils ont besoin.

Toutes les difficultés ou différends
entre nos membres sont réglés sans re-
tard, et tous les renseignements dont
ils ont besoin leur sont communiqués

Les cercles agricoles peuvent main-
tenant s'affilier au syndicat en lui
payant annuellement seulement 10 cen-
tins par membre. Un cercle se com-
posant de plus de 100 membres ne paWera
jamais plus de 10 piastres.
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CONSEEVATION DU GIBIER

Voici plusieurs procédés qui ont fait
leurs preuves :

Le thym, la sauge, la lavande, l'ab-
sInthe, le laurier, toutes les plantes odo-
riférantes sont bonnes pour écarter les
grosses mouches noires et les empêcher
de déposer leurs oeufs sur le gibier.

Quelques personnes recommandent
la fougère fraîche et l'ortie ; mais leur
efficacité est moindre que celle des plan-
tes précédentes.

Les plaies fraîches et saignantes peu-
vent être lavées avec quelques gouttes
d'eau-de-vie ou avec un peu d'eau salée,
préservatifs recommandés pour empê-
cher la corruption.

Le gibier se conserve aussi pendant
plusieurs jours, même dans les temps
des fortes chaleurs, lorsqu'on a soin de
l'envelopper d'un linge Imbibé de par-
ties égales d'acide pyroligneux et d'eau
pure. On peut aussi le conserver en
plaçant lièvres, lapins, perdreaux, etc.,
sans être dépouillés ou vidés, dans des
tonneaux remplis de blé, d'avoine, d'or-
ge ou de millet, de manière à les couvrir
de 8 à 10 centimètres, sans toucher ni
le fond ni les parois de la futaille,-
"La Gazette de Campagnes de France."

POUR PRESERVER LES BORDS
DES TAPIS D'ESCALIER-Le cou-
pant des tapis d'escalier s'use d'ordi-
nafre avant le reste, A. cause du frotte-
trent des pieds. Le tapis, en très peu
de temps, devient ainsi malpropre; Il
faut le remplacer par un tapis neuf ou
le restaurer tant bien que mal. Pour
empêcher cela, il n'y a qu'à coller des
morceaux de papier gris sur le tran-
chant de la marche avant d'étendre le
tapis. Le frottement du tapis sera ainsi
considérablement amoindri, et, le tapis
durera deux ou trois fois plus que dans
les circonstances ordinaires.

TRAITEMENT DES YEUX AT-
TEINTS PAR LA CHAUX-Dans le

tatiment et dans certaines industries,
les ouvriers ont très fréquemment les

yeux atteints par la chaux, ce qui occa-

slonne une douleur très vive.
Le simple lavage à l'eau, chaude ou

froide, auquel on recourt d'ordinaire,
augmente la douleur au lieu de la cal-
roer; il faut donc se garder d'employer
ce moyen.

Un remède sûr pour ce genre d'acci-

dents est une dissolution saturée de su-
cre dans l'eau.

L'oeil atteint étant lavé et baigné
avec cette solution la chaux et
le sucre, se combinant, forment un su-
erate de chaux qui est sans action sur
l'organe et dès lors la douleur cesse.

Il est à peine nécessaire d'ajouter que
la solution doit être préparée à l'avan-
ce et tenue à portée des intéressés,
afin qu'ils puissent toujours l'employer
sans retard. Mais le chef de chantier
ou le contre-mattre, peuvent la garder
ous clef, afin qu'elle serve réellement

aux yeux et non pour sucrer le café "A
l'oeil."

RENDRE UNE NAPPE IMPER--
biEABLE-Il suffit de prendre un blanc

d'oeuf, de le délayer dans une solution

d'alun blanc et de bien imbiber la nappe
du liquide ainsi formé. Quand le linge
-st sec, il peut contenir un liquide
comme le ferait un morceau de peau
tannée ou de parchemin.

Ce fait est très facilement explicable :

le mélange d'albumine et d'alun pro-
duet, par la dessication, une matière
lusoluble qui obstrue les pores du tissu

et ne permet plus au liquide de filtrer Nnveau Ptlvérisateu.
A travers l'étoffe.

("Science pour tous.") Le nouveau pulvérisateur que la maison Royer
& 'Rougier Frères offre en vente, se recommande
tout particulièrement à l'attention de nos lec-

POUR DONNER DU BRILLANT leurs. Tout le monde est d'accord sur le traitc-
AULent imparfait du "Vert de Paris" sur lesAU LNGE-es artis à lacr, cls.patates par le moyen ordinaire, c'est-à dire en
manchettes et plastrons, sont impré- aspergeant les plants, la plupart des feuilles,
gnées, comme à l'ordinaire, d'une surtout lenvers ne sont pss touchées par le
bouillie froide d'amidon faite avec Vez t de Paris."
de l'eau saturée de borax. On lespermet de se servi
tord et on les repasse avec u n er sri du Ve t de Paris ou de toute autre composi-tordet o le repsseavecun fr odi- ionliquide destinés au traitement ýdes plantes
naire. On emploie ensuite un fer spé- et arbres fruitiers, en pulvérisant l'eau en une
clial, dit " fer à glacer," lourd et épais, brume épaisse, toutes les parties des feuilles sont

dontl'exrémié et arondi et onatteintes et amènent ainsi la destruction totale
dont l'extrémité est arrondie et nonde la ladie.
pointue et dont le bord derrière ou talon Ls expériences concluantes faites en France
est également arrondie au lieu d'être avec cet appareil, dont la vente se chiffre
à angle doit. par centaine de mille, ne permettent pins de

direcementdouter du résultat Tous les vignerons françaisOn place l'objet à lustrer directem se servent avec succès du pulvérisateur "Le
sur une planche bien polie, sur une Figaro" pour le traitement des maladies de la
table de marbre ou tout autre objet dur vigne si nombreuses. Les jardiniers, horticul-
et à surface unie, et on passe le fer. id s l'emploient également avec non moins de

succès.
Au lieu de le tenir à plat comme pour La construction robuste de l'appareil malgré
le repassage ordinaire, on Incline Gous son prix très modique son fonctionnement abs-
un angle de 45o de façon que ce soit lument facile, permettant sans fatigue à un seul
le talon du fer qui touche le linge. homme de traiter chaque jour de grandes super-

Oh fit alerle fr "davat enar-ficies, en fout l'appareil le plus parfait qui aitO fa a r f da tété jamais importé au Canada.
rière," par petits coups, en " appuyant On peut expérimenter l'appareil à la maison
très fortement" sur une longueur de Royer & Rougier Frères, 55 rue St-Sulpice,
6 à 8 centimètres et on n' re in Montréal.

que lorsque le glacé voulu est obtenu.
Il est bon, de temps en temps, d'hu-
mecter légèrement la partie soumise
au travail à l'aide d'une éponge à peine
mouillée. Quand l'objet a reçu son
brillant, on passe un bon coup en ap-
puyant fortement sur tout l'objet et
toujours dans le sens du fil.

("Science en famille.")

NETTOYAGE DES FUTS A CIDRE.
Avant de procéder au pilage des pom-
mes, il est très important de nettoyer
soigneusement les tonneaux destinés à
recevoir le jus.

On connaît une foule de procédés pour
nettoyer les fûts.

Un procédé assez employé consiste
à verser un peu d'eau froide dans le
fût, à introduire une chaîne de fer par
la bonde. Après avoir agité vivement
en tous sens pour enlever la couche de
moisissure qui recouvre le bois, on
vide le fût, on y verse une infusion
bouillante de farine de moutarde et on
agite de nouveau ; on continue jusqu'à
complet refroidissement.

On rince alors avec une eau de chaux,
puis à l'eau chaude et à l'eau froide.

100 grammes de farine suffisent pour
un fût d'un hectolitre.

Si les fûts sentent le moisi ou le
pourri, on les désinfecte par un lavage
avec de l'eau à laquelle on ajoute un
dixième de son poids d'acide sulfurique
(vitriol.) On doit laisser ce liquide dans
le tonneau de 24 à 48 heures puis rincer
avec de l'eau pure.

Quand les fûts sont restés quelque
temps en vidange, il est bon de les laver
avec du lait de chaux, puis à plusieurs
eaux. Si les tonneaux ont contracté une
odeur de pourri ou de moisi, il faut
les laver à plusieurs reprises avec un
peu de chlorure de chaux liquide (500
grammes de chlorure délayés dans 90
litres d'eau.) On rince ensuite A grande
eau.

Il serait excellent de brûler dans les
tonneaux vides quelques mèches en-
duites de soufre et de les boucher en-
suite jusqu'au moment du remplissage.
-("La Laiterie.")

INoteu 9Sléotae.
Demandez la Salsepareille d'Ayer et ne vous

laissez pas persuader d'en prendre une autre.
Vendue par tous les droguistes.

Se teindre ou non est uimdlement une affaire
de goût, il est de bon goût de se servie de la
Teinture de Buckingham pour les favoris.

A VENDRE.-mufs de Brahmas claires, Wyan.
dottes argentées et Plymouth Rocks de ler prix.
Catalogue gratis. Adresse, Royal Poultry Para,
Montréal. AVIS.-La ferme est située à Mount
RoyalVale. Leas visiteurs sont toujours bienvenus.

AYRSHIREM A VENDRE-Aux Cercles Agri
ooles et aux Eleveurs de bétail Ayrshires, le soussigné
Offre en vente des Vaches et des Génisses ainsi que
plusieurs Taureaux propres au service, depuis deux
auren descendant, provenant principalement du trou-
peau GOLDEN GUINEA. Prix raisonnables.

Ecrivez pour informations ou venes les voir.
En écrivantIdonnes pleines expications.

ROBERT ROBERTSON,
North Georgetown, o. Chateauguay. m.

AUX PMMODIJVTEuB DIE FRUITS.

Waterloo Pmste.-Cette pâte détrui.
ra les CHENiLES qui infestent les arbres fruitiers.
Elle a reçu un diplôme à l'exposition de Montréal,
1895. Directions complètes pour s'on servir sur cha-
que boîte. Demandes la à votre épicier. En grst
Hudon, Hébert à Oie. Duchesneau, Ducheaneau a %A@
Laporte, Martin à Cie. Létang Létang â Cie

l m John ]. Joues a Oie

lBmE suIR s-Troupeau ayant remporté le
| Oprix. Cochons choisie, de tout age. «Aucune
parenté entre eux. Enregistrons maintenant les ordre@
pour les portes du printemps.

ALBERT p. DAWES, Lakeview Farm.
av.mjj. Lachine, Qui.

A, J. C. C. ab Vendre.-Une génisse agée de trois
mois, couleur biche ; un taureau âgé de lmois ; pas
de parenté entr'eux, Prix $65 pour les deux, frais
d'express payés. A l'essai officiel par la Babcock mon
troupeau a atteint 6-60 pour 100. Ecrivez à

H. E. WILLIAMS,
Jj..a Sunny Lea Fara, Knowlton, P.Q.

Veaux Jerseys-
Taireaux de un à sept mois, $20 à $40 chacun.
Génisses de un à cinq mois, $30 à $50: tous enre,

gistirs ; je laye les frais d'express. Pas de parenté
entre les géuisses et les taureaux; provenant de vaches
donait à l'épreuve 6 pour 100 de matières à beurr,
ou un peu plus de 14 lbs de beurre par semaine. Tout
1 monde s'eccorde à dire que pour le nombre, mon
troapeau est le plus uniforme de toute la Province.'

j.j. E. P. STEVENS, Knowlton, P. Q.

Bétail Canadien-A vendre à la te:
me du llévd F. P. Côté, curé de St-Valérien, comté de
shefford, les veaux de l'année. pour $10 à $11, smi.Vant l'âge.' Aussi quelques vaches enregistrées.

S'adresser au curé
F. P. Côté, Prs. Mis. Agr.st-Valérien, comté de Shefford. 9 96 12

V acances de Inustituteur.-Nous pouvons
offir une occupation plaisante et profitable

aux instituteurs et autres qui en visitant leurs amsis
durant les vacances, introduiront et prendront des
ordres pour nos portraits au crayon, Me. S'adresser a
G. C. ARLESS & CO. 191 ruelle des Fortifications
Montréal.ta a.m.j.

L A Vraie Laitière.-Race Normande. Grande
abondance de Lait riche. Jeunes reprodue-

teurs mâles et femelles.
cotIHONs CHESTER BLANCs à vendre.

s'adresser aZ. Beaubieu.Ml. OutremonI

p EPINIERES d r ruitier deHelderleigh pour la 0
aanpagu

On demande de bons agents pour vendre la ligueComplète de nos arbres fruitiers et d'ornement vi vpreux. Prix appropriés au temps. Nos condit
sont faciles vu que nous n'achetons pa s arbres u
nous offrons en vente, mais que nous les cultinous-mémes.

Adresse, E. I. 3fI , Pr
jv 96-12

Piroedé nouveau pour faire la fondation des raycms.
Ves vessles le meilleu= Nous prenons de la cire en l ene mtd afbrcto e
paiement pour faire la fondation des rayons, et pour ]Le dernier not de la abrication de

r s e a n.les de Cuisine en Acier
meineures ruches, et autres applications, vous Avec on sans réservoir chauffant au bois seulementdonneront les meilleurs résultats avec le moins d'ou. ou au bois et au charbon. Les cultivateure ayant

Vrage possible, Nous avons QUINZE ANNÉES essayé un de nos poêles n'en voudront plus d'autres.
D'EIPÉRIENCE dans cette ligne, et nous pouvons Ils n'ont pas d'égaux. Vouspovez cuire vos alimentaToM aider avec la moitié moins de combustible et de temps qu'a-

A PAIRE DE LA GARDE DES ABEILLES vec tout autre poêle. Le prix n'en est pas plus élevé
UN su ué l. que celui d'un bon poêle ordinaire. Voilé des faitsauthentiques. Demandez à votre fourni se,,r un poêle

ATcirculaires, listede prix etun hantillon de cuisine en acier de Compagnie anufactièe
C&a" Bee Journal," gratis Adresse, j Mel'iary, 3 en rueSt-PUni Montréal. Sucur-Çoolil, IbaPe eê]Unir Co., (Ltd.) sales. Torontoý Winnipeg et Vancouver, Burea

Brantford, Canada. orincipal, LONDON, ONT.

Des 'o.. ches a Patates. DESTRUCTEUR D.s m'hes ....

Pas de travail. Peu de dépense. Une livre de
Vert Français suffit pour un acre de plant.

Chaque agriculteur devrait avoir une de ce
merveilleuses machines. En vente ches les quis-
cailliers et marchands je iaos agricoles.

N. . HALDIMAND & SONS, Seuls Agents pour le Canada, MONTRHÂL

1896 249V"
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PRESSE A FOIN EN ACIER,
Il." &lseyvîesse fligàstiet leý tolr enseiifet.

Cette y 1 re"e.,t a on cmîton, n i tonto snair Elle a une g~iied ouverturle pour
frete~i efin tcducJre..e dont les chevaux font tout le tuai. le îiousoir fonctionne

ilftremeiti es. lacé à n'unliitc quelle listot, ainsi il ne-,t pas ivee,îaite de le placer de
niseait asec lh nuaclie Il>y a aii"î une cloche pour aerir lorsqu'il est temips de niettre la
vlatncede dîsusion

MATTHEW XKOODY & SONS,
Bures iX Miîîtrîîl Bureau l'riccips l et lufactitrc

l0, 12 * 1 4 rite LeRoyerTEIRION.u.

E. LEONARD & SONS ' -

Engins et Chaudières
Pour IIEUREIZIES, FROMiAGEILIS.

Et pour tous les utages.

les5 enelaI C et -uit e lu t. ONO.%IQII7E4 3,nfîtt~.,s

rts, polîltt,. esr Trailiens titi muîr de%. reie-e.
latre,. raut .8 prix et ASSIt. patîti.l.

169 RUE COMMUNE. - Montréal-, Qué.
mituba

Vous devriez vous servir

MU YBRTISAM )à D LA NICIIOLS CULMICAL COMPANY.
li&ugmntlent les récoltes le 23 à 40 p)olr 100

-M dane plu sieurs cas les doubilent. Les pinttes sont
bleats moine sujettes à pourriret donnent un plus grand

rin dement. Les navets, les bietteravs-e, les légumes
ilstrisent plttv tôt etle récolte est heitucsul plus forts

lorsqs l'on fit usage de ces tertllieanto. L'on elli.
He.ssile FOIN et GRIAINS do toutes aortes.

Ils ne renl.'ntent pas do, racines ou de minitiliues
grilnels comme le fumier -le cotir.

Tu oeen qui enitieent le«s Fletr,. .Jrdtns on
Cts1ues. 4evraust sess ervàr.

1000 Fertisierti vous diront que xela paye 100)
polar 100 de faire usage de ces fertilisants.

-AGoets VeeNîiuss -

3.3. j L&IUII1 Montréal. LATIMIER & XMGARE,2 Qllèbee.
]LATIMERA & IMAN, Sherborooke.

Ne F. BEDARD)
MARCHAND3 DE f ROMAGR A COMM1SSiON

FOURNITURES POUR FROMAGERIES ET POUR BEURRERIES.
La célèbre canititre "EXPIRE STATE," a ~ptudns p-m

&?ÎGSN I Nouveau MNotile -à Fromage " JONES>"
LAvLatE L'Excellent Extrait dhPth..eh B dor

L% Pouîdre «' PRESERVALINE," C W t WF »-%

Les Béparato= d. Crème "Mikao,", et "4Empfro."
VOUSS TtsOUVkEEg A MON FMTlEP tuoe les m Séraarniuateesauopauîemlée.

Demandez mnon Catalogue illustré et rna Liste des Prix avant d'acheterailleura
_w p. 1inmAMM

TéidiphseBl 21' 30, 32 & 341 rue des Enfants Trouîvés, Montréal

TheWlkinson Plough Co. Ltd

CIARIUS!1 2 zVAIETE

it Itsss,., à Ilttlelmtir e ,llosix.

IEcSA D)ISQUEl les p-lu, Hrîisîe.lERSES SANS OLS
111:u I IA A PE ~AIt~î,c.L'îL.ES A CH EVAI Ls-lc

Itt'.II i c i tuilusie et &l tite-i grandeurs.

Lelq charrues Wilkinson l'emportent sur toutes les autres
Ntiléitel île lieniièrv clnss. l'ercecti.it (lenîi-lcu e
1I.l.Es soNT, lE LRES-. DE TRAIT et facie, à nilliier.

D)e conîtlcîiîît siolide, cite,, duîrent dleuxî fisq lls que les astres.

Beaucoup d'Imitations Masp sdé le
1111 aspa 'g ls

Fait,-, i jr-i altte o itîeî r l, ni e-I iiti t .îte,,c c ,t.nur chiaque p iiite île charrae- etsur
te sut; . îî uM ç lv îiit .sI v

The Wilkintson Plough Co., Ltd., Toronto, Ont.
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The FARM1ERS' BINDER TWINE CO. Lid, Brantford. -

votre toyauti e5 patronage eonsrvhrs cette entreprise eo-p4ne.tv en tetaut. peur useoa-
i-Cure à v6er.

Jolges os.A ve etet~ îoriu, vetre Ôrtý qsud me ce n. serait qu'ounis.
1Sessod. Culforme mitf.

Ne re.ette. go ps tard. .. retued Ïdu. t. dl.tribUos & bosse heure de notr, iceule à 7Z
ttr asu mtue un danger ced. vetre propre tsettton. ___

C~i NOu. 0-i dsemandons de 'on,. ."k,et 4 COd eoitdbrr %,importanre a5. sou% k%15 tojiot,
oorehmnufactturr* de Icelt Pal.ttepit ont iuOt desite Mur une.geneeC* nouh vo55

attoueros. us. bons. commiion pour lu vent. ýnul "Oas t.olr-eirohM laon? ta tkOtt*
prochtine té la meitleure Mrtte £Uer qui att jamis Ldu Venue on canada, à uie bonne

M.age.dffli. ada pet..

Slion. Ths. Dallanlyne, V. S' CamPbelli Jo$cph Stratiord,-
président. Vice-Président. Gérrnt4jênêri. cm

15 .Juir;


